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Le premier réseau des compétences
marocaines en Suède voit le jour

S.M le Roi félicite S.M le Roi Charles III
à l'occasion de son intronisation

Sa Majesté le Roi Mohammed VI
a adressé un message de félici-
tations à SM le Roi Charles III,

à l’occasion de son accession au
Trône du Royaume-Uni de Grande-
Bretagne et d’Irlande du Nord.

Dans ce message, le Souverain
exprime, en Son nom personnel et
au nom du peuple marocain, Ses

chaleureuses félicitations à SM le
Roi Charles III et Ses vœux les
meilleurs d’un règne réussi, de
bonne santé et de bonheur au Sou-
verain du Royaume-Uni, à SM la
Reine Consort et à tous les mem-
bres de l’illustre famille royale.

Sa Majesté salue les relations
d’amitié et de coopération étroite
entre les deux pays, soulignant que
ces liens n’ont cessé de se déve-
lopper grâce à la confiance mu-
tuelle et à la volonté continue de
les élargir pour l’intérêt des deux
peuples.

A cette occasion, le Souverain
exprime Sa détermination à conti-
nuer à œuvrer de concert avec SM
le Roi Charles III pour promou-
voir les relations dynamiques, ex-
ceptionnelles et historiques
unissant le Royaume du Maroc et
le Royaume-Uni de Grande-Bre-
tagne et d’Irlande du Nord dans
divers secteurs.

SM le Roi Se félicite également
des relations étroites et de l’estime
mutuelle liant les deux Souverains
et les deux familles royales.

Le premier réseau des compétences maro-
caines en Suède a vu le jour à Stockholm,
dans le but de contribuer au processus de dé-

veloppement et de modernisation dans lequel s'est
engagé le Royaume.

L’ambassadeur du Maroc en Suède, Karim Me-
drek, a tenu à cet effet une réunion, samedi à Stock-
holm, marquée par la participation de compétences
marocaines, hautement qualifiées dans différents
domaines, partant de la médecine, l’ingénierie, la re-
cherche scientifique, des nanotechnologies, aux
énergies renouvelables et à l’intelligence artificielle.

M. Medrek a mis en avant la Haute sollicitude
dont SM le Roi Mohammed VI entoure les Maro-
cains du monde et l’intérêt particulier que le Souve-
rain accorde à cette frange de la société. 

Il a mis l’accent, à cet égard, sur le discours Royal
prononcé par le Souverain, à l’occasion du 69ème
anniversaire de la Révolution du Roi et du peuple,
rendant hommage aux Marocains du monde et
mettant en exergue l’importance de doter cette
communauté de l’encadrement nécessaire, ainsi que
des moyens et des conditions pour qu'elle donne le
meilleur d'elle-même.

L’ambassadeur a ajouté que le Souverain a ap-
pelé à la création d’un mécanisme dédié, qui aura
pour mission d’accompagner les compétences et les
talents marocains à l’étranger, d’appuyer leurs ini-
tiatives et leurs projets.

La mobilisation des compétences et talents ma-
rocains établis à l'étranger, a-t-il souligné, est ''une
impérieuse nécessité'' pour le Royaume, en réitérant
que le Maroc a besoin de toutes les énergies pour
avancer.

Le diplomate marocain a ainsi mis en avant le
potentiel et les hautes qualifications dont regorgent
les Marocains résidant en Suède et qui sont de na-
ture à contribuer à répondre aux besoins du Maroc
en termes d’expertise dans plusieurs domaines, en
les rassurant de l’entière disponibilité de l’ambassade
pour accompagner les membres du réseau nouvel-
lement mis en place, dans les différents projets et
actions qu’ils souhaiteraient mener, dans ce sens.

Conçu pour être une passerelle de communica-
tion et d’échange et constitué de compétences hé-
téroclites, le réseau des compétences devrait, selon
M. Medrek, servir de plateforme d’information sur
les opportunités qu'offre le Maroc pour le renfor-
cement des partenariats et des investissements, de
contribuer à l'animation de la vie communautaire et
de créer des synergies avec d’autres réseaux au ni-
veau régional.

Pour leur part, les participants se sont félicités
de la naissance de ce réseau des compétences ma-
rocaines, exprimant leur engagement à contribuer
à son développement, à travers leurs compétences
et leurs expertises.

Les différents intervenants n’ont pas manqué
d’exprimer leur attachement à leur pays d’origine,
en espérant que cette initiative contribuera, d’une
manière efficace et efficiente, au processus de dé-
veloppement et de modernité dans lequel le Maroc
s’est résolument engagé.

Une discussion ouverte et sereine a été engagée,
à cette occasion, autour des thématiques prioritaires,
qui pourraient constituer le socle de la feuille de
route du Réseau des compétences marocaines en
Suède.

1ère Conférence internationale 
sur l’innovation de défense à Tel Aviv

Participation du général de
corps d'armée, inspecteur
général des FAR et 
commandant la zone Sud 
Sur Hautes instructions de Sa Majesté le Roi,

Chef  suprême et Chef  d’Etat-major général des
Forces Armées Royales "FAR", le général de

corps d’armée, inspecteur général des FAR et com-
mandant la zone Sud, accompagné d’une importante
délégation militaire, s’est rendu en Israël en vue de
participer à la 1ère Conférence internationale sur l’in-
novation de défense “CII”, qui se tiendra du 12 au 15
septembre courant, à Tel Aviv en Israël, indique un
communiqué de l’Etat-major général des FAR.

La participation à cette Conférence internationale,
destinée à plusieurs chefs d’armée et aux Agences de
l’innovation de défense, s’inscrit dans un cadre multi-
latéral visant à promouvoir l’échange de savoirs et de
savoir-faire entre les armées participantes. Elle vise
également à poser les bases d’une collaboration solide
dans le domaine de la défense multidimensionnelle et
de l’innovation militaire, précise-t-on de même source.

En marge de la Conférence, des entretiens et ren-
contres officielles sont prévus entre l’inspecteur géné-
ral des FAR et les autorités de défense israélienne,
selon le communiqué.
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Rendez-vous est pris pour le Congrès national de la femme ittihadie

L’OSFI en ordre de bataille

C’est acté. La date et
le slogan du 8ème
Congrès de l'Or-
ganisation socia-

liste des femmes ittihadies
(OSFI) ont été approuvés lors
de la réunion du Conseil natio-
nal, tenue samedi 11 septembre
2022, en présentiel et à distance.

En effet, le Conseil national
de l'OSFI a décidé de placer le
prochain Congrès sous le slogan
« Emancipation, égalité et justice ».

Ont également été approuvé
à l'unanimité le document
d'orientation politique et celui
des règlements qui seront sou-
mis aux congressistes lors de ce
congrès qui se tiendra les 6, 7 et
8 octobre prochain au Com-
plexe international de la jeu-
nesse et de l'enfance de
Bouznika.

Khadouj Slassi, secrétaire
nationale de l’OSFI, qui a ou-
vert les travaux du Conseil na-
tional, a souligné que les
préparatifs, les travaux et les dé-
bats entre les femmes ittihadies
au sein de la commission prépa-
ratoire se sont déroulés dans
une ambiance sereine, responsa-
ble et sérieuse, affirmant que

toutes les Ittihadies se dirigent
vers l'avenir avec confiance, op-
timisme et espoir.

«Nous tenons notre Congrès
national dans un contexte mar-
qué notamment par les tensions,
sociale et économique, et l’apa-
thie du gouvernement face à la
hausse des prix de toutes les
denrées alimentaires», a martelé
Khadouj Slassi.

La secrétaire générale de
l’OSFI a également noté que le
Congrès des femmes ittihadies
se tient par ailleurs dans un
contexte marqué par les réper-
cussions psychologiques, so-
ciales et économiques de la
pandémie de la Covid-19 sur les
femmes dans divers pays du
monde, dont le Maroc.

Khadouj Slassi a rappelé la
teneur du dernier discours de
S.M le Roi Mohammed VI, à
l'occasion de la Fête du Trône
qui a consacré une place impor-
tante à la question féminine et
dans lequel le Souverain a de-
mandé que soient mis à jour les
dispositions et les législations
nationales dédiées à la promo-
tion de ces droits, insistant sur
la nécessité pour la femme ma-

rocaine d’apporter son plein
concours dans tous les do-
maines.

« Nous attendons des ques-
tions fondamentales sur les-
quelles nous exprimons notre
opinion, et les femmes ittihadies
auront leur mot à dire sur les di-
verses questions ayant trait à
l'égalité, au Code de la famille,
aux droits sociaux, ainsi qu’au
changement climatique », a sou-
tenu la secrétaire générale de
l’OSFI.

«La question des femmes
fait partie du programme de
lutte au sein de l’USFP pour
l’instauration d'un Etat de droit
et le renforcement de la démo-
cratie, et pour que les femmes
jouissent pleinement des droits
de citoyenneté », a, pour sa part,
souligné Saadia Bensahli, rap-
porteuse de la commission char-
gée d’élaborer le document
politique, affirmant que tout dé-
veloppement ne peut se faire
qu'avec la participation active
des femmes et l’autonomisation
de leurs droits politiques, éco-
nomiques et sociaux. « Le chan-
gement et le développement ne
peuvent se faire qu'avec la par-

ticipation des femmes », a-t-elle
mis en avant.

Pour Saadia Bensahli, la réa-
lisation du projet de document
politique est le fruit d'un grand
effort consenti par les Ittihadies
et de longues discussions et dé-
bats intellectuels sereins, pas-
sionnés et fructueux engagés au
sein de la commission, souli-
gnant que ce document regorge
de positions, d'analyses perti-
nentes de la réalité, ainsi que de
recommandations et de propo-
sitions d'une valeur intellectuelle
et politique importante.

Le document politique com-
prend également des proposi-
tions concernant la révision du
Code de la famille et du Code
pénal, notamment les disposi-
tions ayant trait aux femmes. Il
aborde aussi les questions de
l'autonomisation économique,
de la participation politique, des
droits sociaux comme levier im-
portant pour l’instauration de
l'Etat social et des droits cultu-
rels selon la vision moderniste
de l’USFP, qui prône que la
femme en tant qu'être humain
jouit des mêmes droits que
l’homme.

« Le 8ème Congrès national
de l'OSFI devrait être une étape
politique par excellence, inter-
pellant la réalité, apportant des
solutions, encadrant les femmes
et plaidant pour que les femmes
jouissent pleinement de leurs
droits », a conclu Saadia Ben-
sahli.

Intervenant lors de cette
réunion, Hanane Rihab a pré-
senté les grandes lignes du pro-
jet de document
organisationnel.

« Nous avons besoin d'une
nouvelle vision pour une orga-
nisation forte afin de promou-
voir les conditions des femmes
et les renforcer en vue de parve-
nir à la libération, à l'égalité et à
la justice ».

Hanane Rihab, rapporteuse
de la commission des règle-
ments, a souligné que la nou-
velle vision organisationnelle
s'articule autour de cinq pôles, à
savoir le pôle études et forma-
tion, le pôle femmes, le pôle
stratégies de lutte, le pôle veille
en matière des droits humains et
le pôle relations extérieures et
partenariats.

Mourad Tabet
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Célébration par le Maroc de 
la Journée mondiale du sepsis
Une maladie qui cause près de 2 millions de morts en Afrique

Pour célébrer au Maroc la
Journée mondiale du sep-
sis, qui se tient chaque
année le 13 septembre,

France Sepsis, une association com-
posée de familles de patients et de
professionnels de santé, lance une
campagne d’information et de sen-
sibilisation placée sous le signe de :
«Main dans la main pour vaincre le
sepsis!».  

S’étalant sur plusieurs mois de
l’année courante, cette campagne a
pour objectif  de mieux sensibiliser
tant le grand public que les profes-
sionnels de santé sur le sepsis. Elle
vise également à initier des ré-
flexions et des discussions sur le
meilleur moyen de prévenir cette
maladie potentiellement mortelle,
avec toutes les autorités concernées
et partenaires de santé pour com-
battre ce problème de santé pu-
blique à l’échelle mondiale.

Le sepsis est provoqué par une
réponse immunitaire excessive à
une infection grave. Normalement,
le système immunitaire combat les
infections, mais parfois, pour des
raisons inconnues, il attaque les or-
ganes et tissus du corps. Cette infec-
tion générale est de ce fait une cause
importante d’hospitalisation, de
morbidité et de mortalité. Elle est
considérée comme une menace sa-
nitaire croissante à l'échelle interna-
tionale. Avec le vieillissement de la
population, le nombre de cas qui en
seront atteints, risque de doubler
d’ici cinquante ans. On ajoute à ce
facteur-là, la résistance aux anti-mi-
crobiens. Toutefois, le sepsis reste
pourtant méconnu du grand public
et des professionnels de santé, à
l’exception des spécialistes impli-
qués dans le domaine.

Pour Jamila Hedjal, fondatrice
de France Sepsis Association, mem-
bre des experts mondiaux dans le
domaine du sepsis, Pilote Commis-
sion santé au sein de l’Ordre mon-
dial des experts basé à Genève,
membre de l’Association des colla-
borateurs de ministres et de parle-
mentaires à Paris, «cette
méconnaissance et la mobilisation
insuffisante des acteurs concernés
ont un fort impact médico-sanitaire
et socioéconomique tant sur le pa-
tient et son entourage que sur les
systèmes de santé.  La maladie en-
gendre, en effet, de nombreuses co-
morbidités graves qui influent sur
l’espérance de vie du malade, sur les
dépenses des systèmes de santé,
sans compter les décès évitables.
L’information et la sensibilisation
deviennent, de ce fait, un enjeu in-
déniable pour lutter contre ce fléau
méconnu. Dans le contexte maro-
cain où la réforme du système de
santé devient une priorité de pre-
mier rang, notre approche consiste
à contribuer et à nous associer avec

toutes les parties prenantes afin de
créer une prise de conscience col-
lective et par conséquent d’interpel-
ler, en sus, les pouvoirs publics à
mettre en place des stratégies per-
mettant d’assurer sa prévention, son
diagnostic, et une prise en charge ra-
pide et adéquate, dans notre pays
d’origine», souligne Jamila Hedjal.

Pour le grand public, l’essentiel
de la campagne de communication
menée au Maroc par France Sepsis
Association pour la célébration de
la Journée mondiale de lutte contre
le sepsis consiste en la réalisation
d’une série de vidéos éducatives en
arabe dialectal et en français. Elabo-
rées avec des médecins de diffé-
rentes spécialités impliqués dans la
prise en charge multidisciplinaire de
la maladie (anesthésiste-réanima-
teur, infectiologue, neurologue, pé-
diatre ...), ces vidéos vont être
diffusées sur les réseaux sociaux et
ce pour une plus large diffusion de
l’information. Sont également pré-
vues des interviews, des émissions
de santé, qu’elles soient radiopho-
niques ou télévisées, consacrées
toutes ou en partie à la sensibilisa-
tion au sepsis.

Pour les professionnels de
santé, des vidéos à caractère scien-
tifique et académique conçues avec
des experts mondiaux dans le do-
maine du sepsis figurent également

parmi les actions arrêtées par le plan
d’actions de France Sepsis Associa-
tion au Maroc. Autre élément fort
de cette campagne de communica-
tion, le webinaire qui aura lieu le 3
octobre prochain à 14 H 30. Cette
rencontre scientifique sera animée
par des sommités nationales et in-
ternationales. 

Il s’agit en l’occurrence du Pr
Ahmed Aziz Bousfiha, chef  de ser-
vice des maladies infectieuses et im-
munitaires pédiatrique du CHU Ibn
Rochd de Casablanca et directeur
du Laboratoire de recherche en im-
munologie, inflammation et allergie
(LICIA),  du Pr Ahmed Rhassane
El Adib, chef  de service d’anesthé-
sie-réanimation à l’hôpital mère et
enfant du CHU Mohammed VI de
Marrakech et président de la Société
marocaine de médecine d’urgence,
et Khalid Benali, économiste, ex-
pert international en protection so-
ciale et membre de la Commission
santé au sein de l’Ordre des experts
mondiaux.

Prendront également part à
cette rencontre scientifique, le Pr
Djillali Annane, expert mondial du
sepsis, chef  de service de médecine
intensive à l’hôpital Raymond Poin-
caré de Garches, et doyen de la Fa-
culté de médecine Simone Veil, ainsi
que Jean-Marc Cavaillon, expert sur
l’inflammation, l’immunité innée et

le sepsis, professeur honoraire de
l’Institut Pasteur et référent scienti-
fique près l’Agence nationale de re-
cherche en France.

Engagée avec force dans la lutte
contre le sepsis depuis sa création
en 2020, France Sepsis Association
et à travers toutes les activités mises
en place au Maroc, a pour principal
objectif: «Sauver des vies humaines
par l’amélioration des connais-
sances du grand public et la sensi-
bilisation des professionnels de
santé au rôle décisif  d'un diagnostic
rapide (golden hours) et d’une prise
en charge adéquate du sepsis ».
Cette motivation qui anime Jamila
Hedjal est due à la perte de son cher
fils Farès, décédé, à peine âgé de 13
ans, d’un choc septique sur une pé-
ritonite appendiculaire.

A propos du sepsis

Première cause de décès évita-
ble dans le monde, le sepsis est un
dérèglement du système immuni-
taire qui, au lieu de lutter contre l’in-
fection, endommage nos propres
tissus et organes pouvant entraîner
leurs défaillances (défaillances mul-
tiviscérales, choc septique) et finale-
ment la mort. C’est une infection
générale venant d’un foyer initial qui
se décharge dans la circulation san-
guine. Une infection non traitée ou
mal soignée et donc des micro-or-
ganismes tels que les bactéries, des
champignons, des virus ainsi que
des parasites peuvent provoquer un
sepsis.

En chiffres, le sepsis cause :
 11 millions de décès par

an dans le monde, soit un décès
toutes les 2,8 secondes

 • 50 millions de personnes
touchées par le sepsis dans le
monde

 • En Europe près de
700.000 décès

 • En France 57.000 décès
 • En Afrique près de 2

millions de décès

Les sources du sepsis les plus
courantes sont les infections pul-
monaires, urinaires ou abdominales,
mais peuvent également résulter de
la grippe, de la Covid-19, d’une lé-
sion cutanée ou d’un cathéter. Le
sepsis peut toucher chacun de nous,
indépendamment de l’âge, du sexe
et de la situation géographique. Ce-
pendant, certaines personnes sont
plus à risque : les nourrissons, les
femmes enceintes, les personnes
âgées et les malades immunodépri-
més ou chroniques et les personnes
vivant dans des milieux à faibles res-
sources.

Fièvre (38°C ou plus), hypo-
thermie, respiration et/ou rythme
cardiaque accélérés, obnubilations,

vomissements, variation significa-
tive du nombre de globules blancs
dans le sang sont les principaux
signes d’alerte de la maladie consi-
dérée comme une urgence médi-
cale. La meilleure façon de lutter
contre le sepsis est de prévenir l'in-
fection en premier lieu, par le biais
notamment de la vaccination, l’hy-
giène des mains et la sensibilisation
au sepsis. Sa fréquence et sa gravité
nécessitent d’investir pour une prise
en charge précoce et adéquate (Cf.
«Golden Hours, les six heures do-
rées»).

A propos de la Journée 
mondiale de lutte contre le sepsis

La Journée mondiale de lutte
contre le sepsis a été lancée par la
Global Sepsis Alliance en 2012. 

Chaque année, le 13 septembre,
des événements dans toutes les ré-
gions du monde sensibilisent au sep-
sis, une maladie quasiment inconnue
du grand public, comme l’OMS l’a
souligné lors de son Assemblée mon-
diale du 29 mai 2017. Ce manque de
prise de conscience sur les dangers de
ce fléau mondial contribue à l’errance
diagnostique, au retard de prise en
charge et à la non-adhérence aux me-
sures de prévention telles que la vac-
cination. Face à ce fléau méconnu,
l’OMS a d’ailleurs appelé, lors de son
Assemblée mondiale du 29 mai 2017,
l’ensemble des Etats à réagir pour lut-
ter contre le sepsis, en menant des ac-
tions dans les domaines de
l’éducation, l’information, la préven-
tion, le diagnostic, les soins et la re-
cherche. »

A propos de France 
Sepsis Association

France Sepsis Association a été
fondée en 2020. Convaincue de l’in-
térêt d’un diagnostic et d’un traite-
ment plus précoces, cette
association de familles de patients et
de professionnels de santé s’est fixé
comme principal objectif  de mettre
fin aux décès évitables dus au sepsis
et d'améliorer la vie des patients qui
survivent au sepsis. 

De la mise en place de pro-
grammes d'éducation pour pro-
mouvoir un diagnostic plus rapide
au soutien et à la défense des per-
sonnes touchées en passant par la
sensibilisation de ses acteurs médi-
caux et l’accompagnement des pa-
tients, France Sepsis Association ne
cesse de multiplier ses actions pour
une meilleure conscientisation sur la
maladie auprès de toutes les parties
concernées.

Toutes les informations peu-
vent être retrouvées sur le site de
France Sepsis Association : 

https://www.francesepsisasso-
ciation.com/



Attentats jihadistes de 2016

Coup d'envoi d'un procès
marathon à Bruxelles

Six ans et demi après les faits,
la cour d'assises de Bruxelles
entame lundi un procès aux
allures de marathon judi-

ciaire pour juger les dix coauteurs
présumés des attentats jihadistes qui
avaient fait 32 morts en 2016 dans la
capitale belge. 

Les débats ne doivent s'ouvrir
qu'en octobre. Mais une audience
préliminaire est convoquée lundi à
09H00 (07H00 GMT) pour régler
divers points de procédure, et no-
tamment fixer l'ordre de passage des
témoins qui se succéderont à la

barre, a priori jusqu'à juin 2023.
L'audience devrait donner lieu

aussi à un vif  débat sur les boxes in-
dividuels fermés aménagés dans la
salle d'audience pour les accusés et
comparés à des "cages" par leurs
avocats. Plusieurs d'entre eux ont dit
vouloir obtenir leur "démolition".
"Je ne lui demande pas un fauteuil,
je veux simplement qu'on ne le traite
pas comme un animal", a déclaré
Michel Bouchat, avocat de Salah Ab-
deslam. 

Le jihadiste français, seul mem-
bre encore en vie des commandos

du 13 novembre 2015 (130 morts à
Paris et Saint-Denis), est un des dix
accusés du procès. Il sera absent
pour ce premier jour. 

Au matin du 22 mars 2016, deux
jihadistes s'étaient fait exploser à l'aé-
roport international de Bruxelles-
Zaventem, et un troisième une
grosse heure plus tard dans le métro
de la capitale européenne. Bilan: 32
morts et plus de 340 blessés. 

A ce stade, le parquet fédéral a
recensé 960 parties civiles, des bles-
sés ou proches de victimes récla-
mant la réparation d'un préjudice,

dans le plus grand procès jamais or-
ganisé en Belgique devant un jury
populaire.  L'enquête a rapidement
révélé, notamment grâce à un ordi-
nateur retrouvé dans une poubelle,
que les auteurs des attaques du 22
mars étaient liés à ceux du 13 no-
vembre, membres d'une même cel-
lule de l'Etat islamique formée en
bonne partie sur le sol belge. 

C'est vraisemblablement l'inter-
pellation de Salah Abdeslam le 18
mars à Bruxelles qui a précipité le
passage à l'acte des autres membres
de la cellule. 

Outre Salah Abdeslam,
condamné à la perpétuité incom-
pressible en France, ce nouveau ren-
dez-vous judiciaire concerne le
dirigeant présumé de cette cellule,
Oussama Atar, déjà jugé par défaut
pour le 13 novembre (il est présumé
mort en Syrie), ainsi que quatre au-
tres condamnés du procès fleuve qui
s'est achevé fin juin à Paris. 

Il s'agit de Mohamed Abrini,
"l'homme au chapeau" qui avait
abandonné son chariot d'explosifs à
l'aéroport de Zaventem avant de fuir,
du Suédois Osama Krayem, qui, lui,
avait rebroussé chemin dans le
métro. Sont également jugés le Tu-
nisien Sofien Ayari, complice des
derniers jours de la fuite de Salah
Abdeslam, et le Belgo-Marocain Ali
El Haddad Asufi, un proche des
frères El Bakraoui, deux des trois
"kamikazes" morts le 22 mars. 

Quatre autres accusés n'étaient

pas mis en cause pour le 13 novem-
bre. Soupçonnés d'avoir aidé maté-
riellement ou hébergé les kamikazes
de Bruxelles en connaissant leurs in-
tentions, ils sont considérés comme
coauteurs des attaques. 

Tous doivent répondre d'"assas-
sinats dans un contexte terroriste" et
encourent la réclusion à perpétuité. 

Face à eux, les victimes, dont un
grand nombre soutenu par deux as-
sociations créées après les attentats,
V-Europe et Life4Brussels, envisa-
gent le procès comme une étape clé
dans leur reconstruction. "On espère
que nos souffrances seront recon-
nues" et que cela marque "le début
d'autre chose", a confié à l'AFP Phi-
lippe Vandenberghe, un secouriste
bénévole intervenu à l'aéroport et
souffrant de stress post-trauma-
tique. 

De nombreux témoins ont évo-
qué "un chaos total", "des scènes de
guerre", pour décrire la situation à
Zaventem et au métro Maelbeek
juste après les déflagrations qui ont
tué seize personnes dans chacun des
deux lieux. 

Le procès se tient à l'ancien siège
bruxellois de l'Otan, mis à la dispo-
sition de la justice belge. 

La salle d'audience principale ne
pouvant accueillir que 170 per-
sonnes, sept autres salles dites "re-
lais" ont été aménagées pour les
parties civiles, avec retransmission
vidéo des débats et possibilité d'in-
tervenir à distance. 

Les rebelles du Tigré prêts à des pourparlers menés par l'UA
Les rebelles éthiopiens du

Tigré ont annoncé dimanche
qu'ils étaient prêts à participer

à des pourparlers de paix sous
l'égide de l'Union africaine (UA),
destinés à mettre fin à près de deux
ans de conflit armé dans cette ré-
gion nord de l'Ethiopie. 

Cette annonce a été saluée par
l'UA comme une "opportunité
unique". "Le gouvernement du
Tigré est prêt à participer à un pro-
cessus de paix robuste sous les aus-
pices de l'Union africaine", indique
un communiqué des autorités de la
région rebelle. "En outre, nous
sommes prêts à respecter une ces-
sation des hostilités immédiate et
mutuellement acceptée, afin de
créer une atmosphère propice", ont-
elles ajouté.

 Cette décision intervient alors
que les efforts diplomatiques se
multiplient pour trouver une solu-

tion pacifique au conflit, après que
la reprise des combats le mois der-
nier a brisé une trêve établie en
mars. 

Le gouvernement éthiopien in-
sistait depuis longtemps sur le fait
que tout processus de paix devait
être négocié.   Mais le Front popu-
laire de libération du Tigré (TPLF)
avait jusqu'alors toujours rejeté la
médiation de l'envoyé spécial de
l'UA dans la Corne de l'Afrique, l'an-
cien président nigérian Olusegun
Obasanjo, dénonçant sa "proxi-
mité" avec le Premier ministre
éthiopien Abiy Ahmed. 

Le président de la Commission
de l'Union africaine (UA) Moussa
Faki Mahamat a salué une "oppor-
tunité unique" de mettre fin à près
de deux ans de guerre, et appelé "les
deux parties à oeuvrer urgemment
à la mise en place d'un cessez-le-feu,
à s'engager dans des négociations

directes, dans le cadre d'un proces-
sus sous l'égide de l'UA, incluant des
partenaires internationaux mutuel-
lement agréés". 

Le ministre d'Etat éthiopien
pour la paix, Taye Dendea, a qualifié
sur Twitter l'annonce du TPLF
d'"évolution positive", tout en insis-
tant sur le fait que "les soi-disant
TDF (forces de défense du Tigré)
doivent être désarmées avant le
début des pourparlers de paix. Po-
sition claire!".

 L'annonce du TPLF, qui coïn-
cide avec le nouvel an éthiopien, ne
mentionne pas de condition préala-
ble, mais les rebelles tigréens disent
vouloir un processus de paix "crédi-
ble", avec des médiateurs "accepta-
bles" par les deux parties, ainsi que
des observateurs internationaux. 

Au début du mois, le chef  du
TPLF, Debretsion Gebremichael,
avait proposé une trêve sous condi-

tion prévoyant un "accès humani-
taire sans entrave" et le rétablisse-
ment des services essentiels au
Tigré, qui souffre de pénuries ali-
mentaires et d'un manque d'électri-
cité, de communications et de
services bancaires. 

Dans une lettre adressée au se-
crétaire général des Nations unies,
Antonio Guterres, il avait également
demandé le retrait des forces éry-
thréennes de l'ensemble de l'Éthio-
pie et du Tigré. 

La déclaration de dimanche pré-
cise qu'une équipe de négociation
comprenant Getachew Reda, le
porte-parole du TPLF, et le général
Tsadkan Gebretensae, ancien chef
d'état-major de l'armée éthiopienne
aujourd'hui au commandement mi-
litaire central du Tigré, est "prête à
être déployée sans délai".

 Le mois dernier, M. Debretsion
avait révélé que deux séries de réu-

nions confidentielles en tête-à-tête
avaient eu lieu entre de hauts res-
ponsables civils et militaires, la pre-
mière reconnaissance par l'une ou
l'autre des parties belligérantes de
contacts directs. 

Les combats font rage sur plu-
sieurs fronts dans le nord de l'Éthio-
pie depuis la reprise des hostilités le
24 août, les deux parties s'accusant
mutuellement d'avoir rompu une
trêve conclue en mars. 

Abiy Ahmed, prix Nobel de la
paix, avait envoyé des troupes dans
le Tigré en novembre 2020 pour
renverser le TPLF, après ce qu'il
avait considéré comme des attaques
contre des camps de l'armée fédé-
rale. 

Mais les rebelles avaient réussi
en juin 2021 à reprendre la plus
grande partie du Tigré, avant que les
combats n'aboutissent à une im-
passe.
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Dix ans après la mort de
l'ambassadeur américain
en Libye lors d'une at-
taque à Benghazi, Wash-

ington tente de peser sur un
règlement politique dans le pays tou-
jours en proie au chaos, après s'être
mis en retrait. 

Le 11 septembre 2012, en pleine
guerre civile en Libye, une vingtaine
d'hommes armés pénètrent dans le
complexe diplomatique à Benghazi
(est) avant d'incendier la villa où se
trouvaient l'ambassadeur américain
Chris Stevens et un employé, Sean
Smith. Tous deux meurent as-
phyxiés.  Les assaillants tirent ensuite
au mortier sur un bâtiment utilisé par
l'agence de renseignement CIA dans
un autre quartier de Benghazi, tuant
deux anciens membres des Navy
Seals, une force d'élite. 

L'assaut, mené onze ans jour
pour jour après les attentats du 11-
Septembre, provoque un choc aux
Etats-Unis: aucun ambassadeur amé-
ricain n'avait été tué depuis 1979. Plu-
sieurs branches du gouvernement
américain se voient reprocher failles
et négligences, notamment le dépar-
tement d'Etat alors dirigé par Hillary
Clinton. 

Deux ans après l'attaque et dans
un contexte de violents affronte-
ments à Tripoli, les Etats-Unis, à l'ins-
tar de nombreux autres pays, ont
fermé leur ambassade en Libye en
2014 et ne l'ont pas rouverte depuis. 

Ce vide diplomatique et un dés-
engagement du dossier libyen sous
l'administration de Donald Trump
(2017-2021) y ont laissé les coudées
franches à d'autres acteurs, notam-
ment la Russie, l'Egypte et les Emi-
rats, soutiens du camp de l'Est, et la
Turquie, alliée du gouvernement de
Tripoli. 

Mais cela n'a pas empêché Wash-
ington d'exercer, "à maintes reprises
après 2012, une influence cruciale sur

le dossier libyen", décrypte pour
l'AFP le chercheur et analyste Jalel
Harchaoui, spécialiste de la Libye. "Il
y a eu des moments plutôt positifs
comme l'accord (sur un gouverne-
ment d'union libyen) conclu sous
l'égide de l'ONU à Skhirat (Maroc),
en 2015, sur lequel les Américains
avaient beaucoup travaillé", affirme-
t-il. 

Mais il y aussi eu des "moments
plus sombres" lorsque Donald
Trump avait soutenu l'homme fort
de l'Est libyen, le maréchal Khalifa
Haftar alors qu'il venait de lancer une
offensive pour conquérir Tripoli en
2019, ajoute l'expert. 

Deux Libyens capturés par les
forces américaines en Libye et jugés
aux Etats-Unis, Moustafa al-Imam et

Abou Khattala, ont été condamné à
respectivement 19 et 22 ans de prison
en lien avec l'attaque de Benghazi. 

L'assaut était survenu presque un
an après la chute du régime de l'ex-
dictateur Mouammar Kadhafi, em-
porté par une révolte appuyée par
une intervention internationale
controversée sous l'égide de l'Otan,
plongeant le pays dans un chaos po-
litique et sécuritaire qui perdure, avec
des pouvoirs rivaux dans l'est et
l'ouest. 

Si de nombreuses chancelleries
ont fait leur retour l'an dernier à Tri-
poli à la faveur d'une sensible amélio-
ration de la situation sur le terrain,
l'ambassade américaine travaille tou-
jours depuis Tunis et l'ambassadeur
Richard Norland n'effectue que des

rares visites dans la capitale libyenne. 
Deux gouvernements se dispu-

tent le pouvoir depuis mars en Libye:
l'un basé à Tripoli et dirigé par Ab-
delhamid Dbeibah depuis 2021 et un
autre conduit par Fathi Bachagha et
soutenu par le camp du maréchal
Khalifa Haftar.  Des combats ont op-
posé des milices rivales fin août à Tri-
poli, faisant 32 morts et 159 blessés,
selon un bilan du ministère de la
Santé.

 Selon une source diplomatique
européenne à Tripoli, le maintien de
la production pétrolière libyenne à
l'abri des turbulences politiques sem-
ble être actuellement la principale
préoccupation américaine, même si
M. Norland ne cesse aussi d'appeler
à la tenue d'élections dans le pays, le

report des scrutins prévus en décem-
bre 2021 ayant aggravé la crise entre
camps rivaux. 

M. Norland avait mis en garde en
juin les protagonistes rivaux en Libye
contre l'utilisation du pétrole
"comme arme" dans leurs querelles
politiques. 

La production pétrolière en
Libye a atteint fin juillet 1,2 million de
barils par jour, soit sa moyenne quo-
tidienne d'avant un blocus pétrolier
imposé entre mi-avril à mi-juillet par
des groupes proches du camp de
l'Est. "Il incombe à tous les acteurs
externes et internes de se diriger vers
des élections présidentielle et parle-
mentaires dès que possible", a déclaré
mercredi M. Norland, cité par l'am-
bassade américaine. 

Dix ans après l'attaque anti-américaine de
Benghazi, la Libye toujours dans le chaos

Près de 1.700 pompiers lut-
taient dimanche contre un
feu violent qui a déjà ra-

vagé près de 17.000 hectares de
forêt en Californie, un Etat
frappé par une sécheresse persis-
tante et qui sort juste d'une vague
de chaleur aiguë. 

L'incendie, baptisé "Mosquito
Fire", menace 5.800 bâtiments et
a déjà forcé des milliers de per-
sonnes à évacuer en urgence leur
domicile, selon l'agence de lutte
contre les incendies de Califor-
nie. 

Apparu mardi dans les envi-
rons de Sacramento, il progresse
extrêmement rapidement. 

Les soldats du feu, qui ne le
contrôlaient pas du tout samedi
soir, ont réussi à le contenir sur
10% au cours de la nuit, à la fa-
veur d'une légère baisse des tem-

pératures et d'une plus grande
humidité. "Mais une accélération
des vents l'aide à progresser vers
le nord et le nord-est", précise
l'agence dans son dernier bulle-
tin. "On est habitué à voir des in-
cendies qui avancent lentement
au travers des sous-bois, mais
c'est rare que l'on ait ce type
d'embrasement", a commenté un
porte-parole des pompiers, Chris
Vestal, interrogé par la chaîne de
télévision locale KSBW. 

Les pompiers, assistés de
bulldozers et de moyens aériens,
et les forces de l'ordre, ont aidé
des petites bourgades à évacuer.
"Un shérif  a dû conduire au tra-
vers de l'incendie pour venir nous
chercher", a confié Linda Gam-
ble, une habitante du lieu-dit Vol-
canoville sur la chaîne KCRA 3.
"Nous vivons dans une caravane,

si elle brûle, nous allons tout per-
dre...", se désolait-elle. 

Au sud de l'Etat, des fortes
pluies, alimentées par une tem-
pête tropicale, ont pour leur part
permis aux pompiers de repren-
dre samedi le contrôle du "Fair-
view Fire", qui a fait deux morts
et brûlé 11.300 hectares près de
Los Angeles. 

Ces précipitations ont mis un
terme à l'étouffante vague de
chaleur subie depuis une semaine
par l'Ouest américain, où le mer-
cure a parfois frisé les 45°C. La
région connaît depuis plus de
deux décennies une sécheresse
historique qui, selon les scienti-
fiques, est aggravée par le chan-
gement climatique d'origine
humaine. Elle crée les conditions
pour des incendies dévastateurs à
répétition. 

Dans le nord de la Californie, les pompiers peinent à contenir un violent incendie



Les régions de Casablanca-Set-
tat, Rabat-Salé-Kénitra et
Tanger-Tétouan-Al Hoceima

ont créé plus de la moitié de la ri-
chesse nationale au terme de l’année
2020,  a annoncé le Haut-commis-
sariat au plan (HCP). 

Selon les chiffres publiés par
l’organisme public, aux prix cou-
rants, ces trois régions ont concentré
respectivement 32,2%, 15,9% et
10,9%  des richesses produites par
le Maroc, générant ainsi 59% à la ri-
chesse nationale.

Dans une note d’information
relative aux résultats des comptes ré-
gionaux pour l'année 2020, produits
selon la nouvelle année de base
2014, le Haut-commissariat indique

que cinq autres régions ont généré
32,7% du PIB.  En l’occurrence :
Marrakech-Safi (7,9%), Fès-Meknès
(7,7%), Souss-Massa (6,5%), Béni
Mellal-Khénifra (5,4%) et l’Oriental
(5,2%).

Selon la même source, « la ré-
gion de Drâa-Tafilalet et les trois ré-
gions du Sud n’ont contribué qu’à
hauteur de 8,1% à la création du PIB
en valeur, avec 3,2% et 4,9% respec-
tivement ». 

Après analyse des données re-
cueillies, il ressort que «les disparités
de création de la richesse entre les
régions ont diminué», a fait savoir le
Haut-commissariat dans sa note
d’information. 

Selon l’organisme public, «l’écart
absolu moyen (la moyenne des
écarts absolus entre le PIB des dif-
férentes régions et le PIB régional
moyen) est passé de 70,8 milliards
de DH en 2019 à 65,5 milliards en
2020 ».

Les disparités sont, en revanche,
plus prononcées en ce qui concerne
la croissance économique régionale,
a fait savoir le Haut-commissariat
dans sa note d’information.

En effet, en volume, les
comptes régionaux de 2020 font
ressortir des disparités des taux de
croissance du PIB entre les régions,
a indiqué le HCP relevant que trois
régions ont pu enregistrer des taux
de croissance positifs, en dépit d’une
conjoncture économique marquée

par les effets de la crise sanitaire. 
Le Haut-commissariat cite ainsi

le cas des régions du Sud que sont
Laâyoune-Saguia al Hamra (21,5%),
Guelmim-Oued Noun (3,6%) et
Dakhla-Oued Ed-Dahab (1,9%).

Selon les données recueillies,
«quatre régions ont enregistré des
taux de croissance négatifs moins
accentués que la moyenne nationale
(-7,2%). Il s’agit des régions de
Drâa-Tafilalet (-0,9%), de Béni Mel-
lal-Khénifra (-2,2%) et de Rabat-
Salé-Kénitra (-5,9%)», a souligné le
HCP dans sa note.

Il est à noter que la région de
Casablanca-Settat a marqué un taux
de croissance, proche de la moyenne
nationale, de -7,9%, a fait savoir le
Haut-commissariat de même
source. 

Après analyse des données, il
apparait que « les quatre régions res-
tantes ont présenté des taux de
croissance négatifs plus accentués
que la moyenne nationale ; allant de
(-13%) dans la région de Marrakech-
Safi à (-8,4%) dans la région de Fès-
Meknès», ressort-il de la note.
S’agissant de la contribution régio-
nale aux activités économiques na-
tionales, la note du HCP indique que
les activités du secteur primaire sont
restées l’apanage d’un nombre limité
de régions.

Des données analysées, il ressort
que sept régions ont créé plus de
quatre cinquièmes de la valeur ajou-

tée du secteur, a constaté le Haut-
commissariat. 

Selon  l’institution, « les régions
de Rabat-Salé-Kénitra, de Fès-Mek-
nès, de Casablanca-Settat, de Marra-
kech-Safi, de Souss-Massa, de Béni
Mellal-Khénifra et de Tanger-Té-
touan-Al Hoceima ont contribué
pour 81% à la création de la valeur
ajoutée nationale du secteur pri-
maire en 2020 au lieu de 84,1% en
2019 ». 

En ce qui concerne les activités
du secteur secondaire, le HCP in-
dique qu’elles sont concentrées dans
les régions de Casablanca-Settat et
de Tanger-Tétouan-Al Hoceima qui
ont participé pour 62,4% à la valeur
ajoutée nationale du secteur en 2020
au lieu de 61,4% en 2019.

Quant aux activités tertiaires, les
données montrent que la richesse
créée par celles-ci (56,5%) est attri-
buable à trois régions : Casablanca-
Settat, Rabat-Salé-Kénitra et
Tanger-Tétouan-Al Hoceima.

A titre de rappel, l’économie na-
tionale, sous l’effet de la crise sani-
taire, a enregistré, au titre de l’année
2020, un PIB en volume de 1150,7
milliards de DH avec un recul de
7,2% par rapport à l’année 2019.

Selon le Haut-commissariat au
plan, aux prix courants, le PIB a
marqué une valeur de 1152,4 mil-
liards de DH avec une diminution
de 7,1%.

Alain Bouithy

     

L     
     

   
2     

    
t      
m  

     
p      
M      

     
d     
N      
t      
M       
T      

     
    

d       

      
      

 
   

  
     
    
      

   
    

     
     

      
     
  
     

      
      
       

   
        

    
    

    
    
     

    
      

     
    

      
     

    
  

    
    

   
   

     

     
     

  
   
    

    
     

    
     

    
    

    
     

 
    

      
  

    
      

     
       
      

     
     
       

    
   

  
  

   
     

    

  

    
    

    
      

    
     

    
    

    
   

    
     
     

     
     
    
 

L         

Réduction des disparités de création 
de la richesse entre les régions

Trois régions
concentrent plus
de la moitié des
richesses créées,  
selon le HCP

Marché des changes
Le dirham s'apprécie
de 0,29% face à l'euro

Le dirham s'est apprécié de
0,29% face à l'euro et s'est déprécié
de 0,59% vis à-vis du dollar améri-
cain durant la période allant du 01
au 07 septembre courant, selon
Bank Al-Maghrib (BAM). 

Au cours de cette période, au-
cune opération d’adjudication n’a
été réalisée sur le marché des
changes, indique la Banque centrale
dans son récent bulletin hebdoma-
daire. 

Au 2 septembre 2022, les
avoirs officiels de réserve se sont
établis à 337,4 milliards de dirhams
(MMDH), en baisse de 0,3% d'une
semaine à l'autre et en hausse de
8% en glissement annuel, relève
BAM.

Au cours de la même période,
l'encours global des interventions
de BAM ressort à 103,3 MMDH,
dont 38,9 MMDH sous forme
d’avances à 7 jours sur appel d’of-
fres, 39,8 MMDH sous forme
d'opérations de pension livrée et
24,6 milliards dans le cadre du pro-
gramme de soutien au financement
de la très petite, petite et moyenne
entreprise (TPME), rapporte la
MAP.

Sur le marché interbancaire, le
volume quotidien moyen des
échanges s’est établi à 2,3 MMDH
et le taux interbancaire s’est situé
au cours de cette période à 1,50%
en moyenne, fait savoir la Banque
centrale. Lors de l’appel d’offres du
7 septembre (date de valeur le 8
septembre), la Banque a injecté un
montant de 36,2 MMDH sous
forme d'avances à 7 jours.

Sur le marché boursier, le Masi
s'est légèrement apprécié de 0,2%,
ramenant sa contre-performance
depuis le début de l'année à 9%.
Cette évolution hebdomadaire re-
flète principalement les accroisse-
ments des indices des secteurs de
l’agroalimentaire de 4%, des mines
de 2,8% et des "bâtiments et maté-
riaux de construction" de 0,7%. 

En revanche, les indices des
secteurs des télécommunications et
du "pétrole et gaz" ont diminué de
2,4% et de 1,6% respectivement.
Pour ce qui est du volume global
des échanges, il s'est élevé à 714,2
millions de dirhams (MDH) contre
227,4 MDH une semaine aupara-
vant. Sur le marché central actions,
le volume quotidien moyen a at-
teint 142,8 MDH après 45,4
MDH.

U       “
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Le trafic portuaire s'est établi
à plus de 91,04 millions de
tonnes (MT) durant l'année

2021, ressort-il de la deuxième
édition du rapport de l'Observa-
toire de la compétitivité des ports
marocains (OCPM).

Ce trafic est réparti sur les
ports de Jorf  Lasfar avec 35,1
MT, de Casablanca (29 MT), de
Safi (6,5 MT), d'Agadir (5,6 MT),
de Mohammédia (4,7 MT), de
Nador (3,9 MT), de Safi atlan-
tique (3,3 MT), de Laâyoune (2,2
MT), de Dakhla (598.000 T) et de
Tan Tan (88.000 T), précise l'Ob-
servatoire.

Par nature de flux, ledit trafic
est composé de l'import (60,2%
du total, soit 54,8 MT), de l'export

(36,4% ou 33,1 MT) et du cabo-
tage (3,4% ou 3,1 MT), ajoute la
même source.

S'agissant de l’évolution des
principaux trafics stratégiques
ayant transité par les ports en
2021, l'activité globale des conte-
neurs s'est chiffrée à fin 2021, à
1.287.129 EVP (équivalent vingt
pieds), enregistrant une hausse de
3,8% par rapport à 2020. Cette
activité a enregistré, au terme de
2021, un volume de plus de 12,25
MT, en progression de 1,4%, rap-
porte la MAP.

Le trafic des céréales, lui, s'est
situé à un volume global de 7,1
MT, en repli de 24,1% par rap-
port à 2020, alors que le trafic des
hydrocarbures a augmenté de
8,5% à plus de 10 MT et celui des
phosphates et dérivés a diminué
de 4,2% à 35 MT.

Par ailleurs, les trafics de
"charbon et coke", "produits sidé-
rurgiques" et "bois et dérivés" ont
atteint des volumes respectifs de
12,1 MT (+6,4%), de 1,47 MT (-
4,9%) et de 725.949 T (+10%).

Concernant le trafic des véhi-
cules neufs, il a atteint 91.268 uni-
tés en 2021, en augmentation de
35,8% par rapport à 2020.

Ainsi, l'Observatoire souligne
qu'en 2021, malgré le contexte
particulier, les indicateurs de per-
formance ont globalement mar-
qué des évolutions positives.

Il a, dans ce sens, rappelé

qu'outre la poursuite des effets de
la crise sanitaire du Covid-19 sur
l'économie mondiale, l'année
écoulée a été particulièrement
marquée par de fortes perturba-
tions des chaînes logistiques glo-
bales, avec des crises inédites liées
à la congestion portuaire, notam-
ment aux Etats-Unis et en Chine,
la pénurie des conteneurs vides
causées par le déséquilibre struc-
turel des échanges à l'échelle
mondiale, la hausse des taux de
fret, etc.

Tous ces facteurs ont contri-
bué à la création d'un contexte in-
flationniste sans précédent.

Cette situation a été induite
par le double choc subi par l'éco-
nomie mondiale, à savoir un choc
de l'offre qui est lié à la pénurie
des biens industriels à la suite des
arrêts répétitifs imposés par la po-
litique zéro Covid adoptée par la
Chine, ainsi que par un choc de la
demande qui s'explique par le
changement des habitudes de
consommation, notamment avec
l'accélération du développement
du commerce électronique, mais
aussi en raison des politiques de
relance adoptées par les différents
pays.

Le monde maritimo-portuaire

a été également impacté durant
l'année dernière par les incidences
du blocage, pendant près d'une
semaine en mars 2021, de l'un des
axes maritimes les plus straté-
giques, en l'occurrence le canal de
Suez, créant davantage de pres-
sions sur les chaînes logistiques

Dans ce contexte, marqué par
plusieurs perturbations, les ports
marocains ont en effet, monter
une grande résilience et ont conti-
nué à jouer pleinement leur rôle
en tant que plateforme au service
du commerce extérieur du pays et
ce, dans les meilleures conditions
de performance.

Le trafic portuaire enregistre plus de 91 MT en 2021

     
     

En hausse de 3,8%
par rapport à 2020,
l'activité globale 
des conteneurs 
s'est chiffrée à
1.287.129 EVP

Le Maroc figure parmi les pays qui
répondent aux exigences de transpa-
rence fiscale, souligne le département
d'Etat américain dans son nouveau rap-
port rendu public vendredi.

Sur un total de 142 pays pris en
compte à travers le monde, 72 ont res-
pecté les exigences minimales de trans-
parence fiscale sur l’année 2021,
période scrutée par le document, a
ajouté la même source.

La transparence budgétaire informe
les citoyens sur la façon dont les re-
cettes publiques et fiscales sont dépen-
sées et constitue un élément essentiel
d'une gestion efficace des finances pu-

bliques.
Selon le rapport de la diplomatie

américaine, 69 pays ne répondent pas
aux exigences minimales de transpa-
rence fiscale.

"La transparence budgétaire, élé-
ment essentiel d'une gestion efficace
des finances publiques, contribue à ren-
forcer la confiance du marché et soute-
nir la durabilité économique," souligne
le département d'Etat.

Le rapport s'est appuyé notamment
sur l'exhaustivité substantielle et la fia-
bilité des documents budgétaires, ainsi
que la transparence des processus d'at-
tribution des marchés publics.

Attijari Global Research (AGR) anticipe la
poursuite de la tendance haussière des taux obli-
gataires primaires durant le troisième trimestre
de cette année.

"Tenant compte de la poursuite du recours
exclusif  du Trésor au marché intérieur, nous an-
ticipons la poursuite de la tendance haussière des
taux obligataires primaires durant le T3-2022",
indique AGR dans sa note "Weekly Hebdo
Taux-Fixed Income", relative à la semaine du 02
au 08 septembre courant.

D'après la même source, le Trésor a satisfait,
au terme de la deuxième séance d’adjudication
du mois de septembre, 55% de ses besoins an-
noncés en début de période. En effet, la levée
cumulée au terme de cette séance s'est établie à

4 milliards de dirhams (MMDH) face à un be-
soin de financement annoncé de 7,3 MMDH
pour l’ensemble du mois, soit un reliquat à finan-
cer pour le reste de la période de 3,3 MMDH.

Cette séance d'adjudication est marquée par
la poursuite du relèvement des exigences de ren-
tabilité des investisseurs sur le compartiment
court et moyen termes, fait savoir AGR, ajoutant
qu'à cet effet, les maturités 52 semaines et 2 ans
se sont appréciées en une semaine de 9 points
de base (PBS) et 4 PBS respectivement.

Concernant les caractéristiques de la séance,
la demande des investisseurs demeure faible à
5,4 MMDH face à une souscription du Trésor
de 4 MMDH, soit un taux de satisfaction 
de 36%.

Le Maroc parmi les pays respectant les exigences de transparence fiscale

Le déficit commercial aux Etats-Unis
a reculé en juillet alors que les ex-
portations ont atteint un niveau re-

cord, selon les derniers chiffres publiés
mercredi par le département du com-
merce.

Selon les observateurs, cette tendance
pourrait voir le commerce continuer à
contribuer au produit intérieur brut au
troisième trimestre.

Ainsi, le déficit commercial a diminué

de 12,6% pour atteindre 70,6 milliards de
dollars, a précisé le département améri-
cain, ajoutant que les exportations de
biens et services ont légèrement augmenté
de 0,2% pour atteindre 259,3 milliards de
dollars, tandis que les importations ont di-
minué de 2,9% pour atteindre 329,9 mil-
liards de dollars, rapporte la MAP.

Le commerce a ajouté 1,42 point de
pourcentage au PIB au deuxième trimes-
tre, malgré une contraction globale de l'ac-

tivité économique, après avoir été un frein
pendant sept trimestres consécutifs,
d'après la même source.

Commentant ces résultats, l’agence
américaine Bloomberg relève que la
hausse rapide des prix pèse sur la demande
intérieure, limitant les moyens de dépenses
des Américains, notant que les revenus
restants sont de plus en plus dépensés en
services au lendemain d'un rebond post-
pandémie des dépenses en marchandise.

L’agence a indiqué également que la
baisse de la valeur des importations de
biens de consommation, non corrigée de
l'inflation, a été entraînée par des baisses
dans les préparations pharmaceutiques et
les jouets, jeux et articles de sport. 

Les importations de matériaux indus-
triels et d'aliments ont également diminué,
alors que les livraisons entrantes de véhi-
cules automobiles et de biens d'équipe-
ment ont augmenté.

USA: Le déficit commercial recule en juillet

Marché obligataire: AGR anticipe la poursuite de la tendance haussière des taux primaires

“
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Tortures, enlèvements ou ho-
micides en France, meurtres
ultra-violents par les narcotra-

fiquants au Mexique: "En consom-
mant, vous participez" aux trafics,
insiste une magistrate française, en
faisant la leçon à des consommateurs
de cannabis ou de cocaïne.

Avec 18 millions d'expérimenta-
teurs, la France se classe au 2e rang
européen en matière de consomma-
tion de cannabis, selon l'Observatoire
français des drogues et des tendances
addictives. L'institut estime à 850.000
le nombre d'usagers quotidiens.

Victor (NDLR: les prénoms ont
été modifiés), la trentaine, chemise à
carreaux, bermuda en jean et cheveux
ébouriffés, semble désorienté en en-
trant lundi dans l'imposant hall du tri-
bunal de Marseille, deuxième
métropole française.

"C'est la première fois que j'ai af-
faire à la justice", explique timidement
à l'AFP cet employé d'une société de
sécurité, arrêté il y a quelques mois
pour conduite sous l'emprise de can-
nabis et dont le permis de conduire a
été suspendu.

L'usage des stupéfiants, quels
qu'ils soient, est illégal en France.
L'usager risque une amende forfai-
taire. S'il ne la paie pas, un procès peut
avoir lieu, et le consommateur risque
alors jusqu'à un an de prison et et
3.750 euros d'amende. La peine en-
courue est de deux ans de prison et
4.500 euros d'amende en cas de

conduite sous l'emprise de stupé-
fiants.

A 14H00, Victor pénètre avec
une trentaine d'autres prévenus --ma-
joritairement des hommes de 20 à 30
ans-- dans la salle "Pierre Michel", du
nom du juge antidrogue assassiné à
Marseille en 1981.

"Un lieu symbolique", souligne la
vice-procureure Maud Gauthier, qui
aussitôt après, leur explique que dans
la nuit de samedi à dimanche, un
homme "s'est retrouvé sous le feu
d'une arme de guerre", au cœur de
Marseille. Le 20e mort par balles dans
le département depuis le début d'an-
née, tandis qu'au total, 220 personnes
y ont perdu la vie sur fond de trafic
de drogue entre 2009 et 2021, rap-
pelle-t-elle.

Enlèvements, tortures, séquestra-
tions: les dealers sont prêts à tout
pour "générer plus de profits". Or,
"sans consommation, pas de ventes;
sans ventes, pas de profits" et pas de
guerre des gangs, insiste la magistrate,
rappelant qu'au Mexique 130 journa-
listes ont été tués pour avoir enquêté
sur les cartels.

Sur deux écrans, des images
montrent la dégradation des cités de
ces quartiers populaires de Marseille
"gangrénés par le trafic": entrées
d'immeubles filtrées, cages d'escaliers
bloquées par des meubles. Pour ces
premières sessions, le parquet n'a ce-
pendant pas souhaité diffuser les
images violentes des corps des vic-
times de cette guerre des trafiquants.

Intérimaires, salariés du privé,
chômeurs ou étudiants: arrêtés pour
consommation de stupéfiants ou
conduite sous l'emprise de drogue, les
prévenus sont pour la plupart des
primo-délinquants.

Si cette session, organisée tous les
premiers lundis du mois depuis juillet,
se déroule au palais de justice, elle n'a
rien d'une audience classique. Car la
sentence est déjà scellée, rédigée sur
un document qui sera signé indivi-
duellement par chaque justiciable, à
l'issue de cette leçon de civisme d'en-
viron 45 minutes.

C'est ensuite au tour d'Anne-
Gaëlle Perrais, directrice de l'Associa-
tion régionale de coordination en
addictologie, de présenter aux

consommateurs les solutions possi-
bles pour s'en sortir: consultation mé-
dicale, soutien psychologique, voire
hospitalisation.

Pour le parquet, l'intérêt de ces
sessions est triple: "donner du sens à
la condamnation, permettre aux
consommateurs d'amorcer des dé-
marches et rappeler que (la consom-
mation) est illégale".

Léna, étudiante de 20 ans et
consommatrice "très occasionnelle"
de cannabis, ne s'est pas sentie "vrai-
ment concernée": "je voulais surtout
régler tout ça et ne plus y penser".

Les condamnations --des
amendes oscillant entre 100 et 1.000
euros, des suspensions de permis et
l'obligation de réaliser un stage de
sensibilisation dans la majorité des
cas-- resteront inscrites au casier judi-
ciaire.

La moitié des condamnés ont
choisi de payer leur amende sur place.
Ils bénéficient ainsi d'une remise de
20%. "Si vous ne payez pas, vous pas-
serez devant le tribunal", mais dans le
cadre d'une audience correctionnelle,
met en garde le délégué du procureur.

“Avec 18 millions
d'expérimentateurs,
la France se
classe au 2eme

rang européen
en matière de
consommation
de cannabis 

A Marseille, des usagers de drogues 
sensibilisés avant d'être condamnés



- Autre chose, continua la vieille
nourrice. Trois hommes rôdent autour
du domaine. Je le sais. 

- Des satyres qui courent après toi,
Victoire. 

- Ne plaisante pas, ce sont des po-
liciers. Les gardes ont repéré un de tes
pires ennemis, le brigadier Béchoux. 

- Béchoux, un ennemi ! Tu en as de
bonnes ! A moins qu’à la préfecture on
n’ait décidé mon arrestation. Pas croya-
ble ! Je leur rends trop de services. Il ré-
fléchit, le sourcil froncé.

- Tout de même, j’ouvrirai l’œil…
Va-t’en. Halte ! Un mot encore… On
a touché à mon coffre-fort qui est là !
Les trois boutons qui commandent le
mot ont été dérangés. 

- Personne n’est entré ici que toi et
moi. Comme ce n’est pas moi… 

- Alors, c’est moi qui aurais oublié
de remettre les chiffres en place.
Rends-toi compte que c’est grave. Là
se trouvent mes instructions, mon tes-
tament, les clefs de mes divers coffres,
des indications qui permettraient de
découvrir mes cachettes et de tout ra-
fler. 

- Vierge Marie ! s’exclama la nour-
rice en joignant les mains.  

- La Vierge Marie n’a rien à faire là-
dedans. C’est à toi de faire bonne garde.
Sinon, tu risques gros. 

- Quoi ? 
- Ton honneur de jeune fille, dit

froidement Horace. Le soir même, Ho-
race, montant dans un arbre, se plaça
en vigie à la grille du parc, du côté de
la ferme.   Dissimulé dans le feuillage,
il attendit patiemment. Cette attente fut
récompensée. Minuit n’avait pas sonné
à l’église qu’un galop feutré et coupé
d’un bond par-dessus la clôture passa
non loin de lui. Il entrevit la forme sou-
ple et allongée d’un grand fauve. 

Les chiens hurlèrent dans le chenil,
Horace descendit de son arbre, courut
jusqu’à la fenêtre de Rodolphe, dont il
approcha sans bruit. La fenêtre était
ouverte et la chambre éclairée. Deux ou
trois minutes s’écoulèrent. Le guetteur
entendait la voix de l’enfant… Puis
soudain il vit la tigresse qui revenait
vers le balcon par où elle avait dû pé-
nétrer. Enorme, apocalyptique, elle
posa ses pattes sur le barreau supérieur
de la balustrade. Sur son dos Rodolphe
était allongé ; cramponné des deux bras
au cou monstrueux… il riait aux éclats.
D’un bond, la bête sauta dans les mas-
sifs et s’en alla au grand trot avec son
fardeau toujours riant. 

De nouveau, les chiens aboyèrent
furieusement. Alors, Victoire sortit de
l’ombre de la véranda où elle était dis-
simulée.

- Eh bien ! tu as vu ? dit-elle pleine
d’alarme. Où cette bête sauvage va-t-
elle porter le pauvre gosse ?

- A sa mère, parbleu!
- C’est-il Dieu possible ? 

- Patricia a dû, avec la dame des
Corneilles, soigner la bête blessée, la
guérir, et la tigresse, déjà à moitié ap-
privoisée et reconnaissante, s’est atta-
chée à elle et lui obéit comme une
chienne fidèle. 

- On en voit des choses ! s’exclama
Victoire admirative. 

- C’est comme ça avec moi ! dit Vel-
mont avec modestie. Il traversa au pas
de course la ferme, puis les prairies qui
conduisaient au château des Corneilles.
Il suivit l’avenue à demi effacée, esca-
lada la fenêtre de la baraque… et
poussa une exclamation de joie éper-
due. 

Assise dans un fauteuil du salon,
Patricia tenait son fils sur ses genoux et
le couvrait de baisers. Valmont s’était
approché et regardait la jeune femme
avec extase. 

- Vous… vous… balbutia-t-il…
Quel bonheur !… Je n’osais pas espérer
que vous fussiez vivante ! Qui donc a
été tué par Maffiano ? 

- Angélique. 
- Comment était-elle venue sous la

tente ? 
- Elle m’a fait fuir et a pris ma place.

C’est seulement après que j’ai compris
pourquoi ! Elle aimait Arsène Lupin,
acheva Patricia, les sourcils froncés.  

- On peut choisir plus mal, dit Vel-
mont, d’un air détaché.

- Saïda, la tigresse, l’a trouvée ago-
nisante sous la tente abattue et l’a em-
portée, sans que je puisse intervenir. Ce
fut affreux.  Patricia frissonna. 

- Où est Maffiano? Où sont ses
complices ? 

- Ils rôdent encore aux alentours,
mais avec prudence. Ah ! les misérables
!… Elle reprit son fils et l’embrassa
passionnément. 

- Mon chéri ! Mon chéri !… Tu n’as
toujours pas peur, n’est-ce pas ? Saïda
ne t’a pas fait de mal ? 

- Oh ! pas du tout, mère. Elle court
doucement, pour m’éviter les se-
cousses, j’en suis sûr… Je suis aussi
bien que dans tes bras. 

- Enfin, vous vous entendez bien,
toi et ta bizarre monture. C’est parfait,
mais il faut dormir un peu, maintenant.
Et Saïda, aussi, doit dormir. Conduis-
la jusqu’à sa niche. L’enfant se mit de-
bout, prit la monstrueuse bête par une
oreille et la tira vers l’autre bout de la
chambre, où un matelas était disposé
dans un placard, près de l’alcôve, où se
trouvait le lit de Patricia. Mais Saïda, à
mesure qu’elle avançait, opposait à l’en-
fant une évidente mauvaise volonté,
qui se traduisit par un grondement ir-

rité. A la fin, elle s’immobilisa et, ac-
croupie sur ses hanches, devant le lit de
sa maîtresse, la tête au niveau des
pattes,  elle se mit à gronder de plus
belle, tout en battant le parquet d’une
queue furieuse.

- Eh bien ! Saïda, fit Patricia en se
levant de son siège, qu’y a-t-il donc, ma
belle ? Horace regardait la tigresse avec
attention. 

- On dirait, observa-t-il, que des
gens sont cachés sous votre lit, ou du
moins dans l’alcôve. Saïda les a repérés.

- Est-ce vrai, Saïda ? dit Patricia. La
bête énorme répondit d’une voix plus
rageuse et, se remettant sur ses pattes,
bouscula de son mufle puissant le lit
dont le fer alla buter contre le mur la-
téral.   

Un triple cri de terreur retentit,
poussé par des gens effectivement ca-
chés sous le lit et à demi découverts à
présent. D’un bond, Patricia s’élança au
secours des intrus, suivie d’Horace qui
s’exclama : 

- Allons, parlez donc, sinon vous
êtes fichus ! Combien êtes-vous ? Trois,
n’est-ce pas, dont l’illustre Béchoux?
Allons, réponds, policier de mon cœur. 

- Oui. C’est moi, Béchoux, déclara
le policier, toujours par terre et terrifié
par Saïda hérissée et grondante. 

- Et tu venais pour m’arrêter? pour-
suivit Velmont.

- Oui.
- Arrête d’abord Saïda, mon vieux.

Peut-être qu’elle se laissera faire. Vrai-
ment t’as pas de veine ! Veux-tu qu’elle
s’en aille ? 

- Ça me ferait plaisir ! dit Béchoux
avec conviction. 

- Alors, je ne peux rien te refuser,
doux ami ! On va te satisfaire. Du reste,
ça vaudra mieux, sans ça j’aurais peur
pour l’intégrité de ton beau physique !
Allons, Patricia Johnston, veuillez nous
débarrasser de votre garde du corps. La
jeune femme, une main sur la tête de la
tigresse, qui se frottait contre elle avec
un ronronnement pareil à celui d’une
machine à vapeur, appela : 

- Rodolphe ! Mon chéri ! L’enfant
vint se jeter dans ses bras, puis Patricia
ordonna, avec un geste vers le dehors :

- Saïda, c’est l’heure de reconduire
ton petit maître. Va, Saïda ! va, ma belle
! et tout doucement, n’est-ce pas? La ti-
gresse avait paru écouter avec atten-
tion. Elle regarda avec un visible regret
Béchoux, à qui elle eût aimé goûter,
mais docile, se décida à obéir, fière du
reste de la mission qu’on lui confiait.
Elle avança pas à pas devant Rodolphe
et lui tendit son dos puissant. L’enfant
s’y hissa, lui donna une petite tape sur
la tête, lui noua les bras au cou et cria : 

- En avant ! L’énorme bête prit son
élan et en deux foulées fut hors de la
pièce. Un moment plus tard, là-bas, les
chiens aboyèrent dans la nuit.  

(A suivre)
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Ce n'est plus un secret, «Mourir peut
attendre» était le dernier James

Bond porté par Daniel Craig. Après 15
ans à la tête de la franchise, le comédien
a décidé de tourner la page et les pro-
ducteurs sont désormais prêts à rafraî-
chir cet univers. Pour l'heure, aucun
nouveau projet de film n'a encore été
lancé et aucun comédien n'a encore été
casté pour reprendre ce rôle mythique,
mais une chose est déjà certaine: Idris
Elba ne sera pas de la partie.

"Ce n'est pas un objectif  pour ma
carrière. Je n'ai pas le sentiment que
jouer James Bond pourrait me permettre
de satisfaire l'un de mes buts person-
nels", a-t-il ainsi confié dans le podcast
The Shop. Une déclaration étonnante
quand on sait à quel point les autres ac-
teurs se battent pour ce rôle, et qui de-
vrait décevoir une partie du public.

Après tout, Idris Elba en a
conscience, il est l'un des favoris des fans
(et des bookmakers) depuis des années
pour succéder à Daniel Craig, "Je ne vais
pas vous mentir, dans chaque recoin du
monde où je peux aller, et je veux bien

parler de cultures différentes, on me dit
toujours en me voyant ' James Bond !'".

Malgré tout, si Idris Elba ne souhaite
donc pas endosser le costume de l'agent
secret le plus connu du cinéma, il est
heureux d'être au centre des discussions
à ce sujet. Pour quelle raison ? Selon lui,
ces spéculations ne peuvent être que po-
sitives pour l'avenir du personnage.

"Je ne suis pas la personne faite pour
le rôle, mais dans l'esprit de beaucoup de
gens, je le suis. Et rien que pour ça, mon
travail est fait, a-t-il expliqué. La vérité,
c'est que beaucoup de personnes voient
Idris Elba en tant que Bond façon
"Bond alternatif". Et aussi longtemps
que cette alternative existera, ça sera tout
bon pour l'ouverture d'esprit lors du cas-
ting".

Autrement dit, ce sont les envies des
fans qui pourraient faciliter le recrute-
ment d'un acteur de couleur pour ce rôle
emblématique, comme cela a récem-
ment été le cas pour Doctor Who. Une
évolution qui serait historique et qui
pourrait participer au renouveau voulu
par les producteurs.

Idris Elba ne veut pas être James Bond

Soupe courgette carotte
Recette

People
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Les ingrédients :

3 courgettes
3 carottes
1 tablette de bouillon de volaille
1 petit oignon
1 noix de beurre
Sel, poivre

Préparation :

Étape 1 : Pelez les courgettes et les carottes, rincez-les et coupez-les en rondelles.
Étape 2 : Faites chauffer le beurre dans une grande casserole et faites suer l’oignon pelé

et émincé.
Étape 3 : Ajoutez les carottes et les courgettes.
Étape 4 : Ajoutez ensuite la tablette de bouillon émiettée, salez, poivrez, couvrez d’eau à

hauteur et portez à ébullition.
Étape 5 : Baissez le feu et laissez cuire 20 minutes.
Étape 6 : Mixez et servez bien chaud. (Au moment de mixer, vous pouvez ajouter 5 cl de

crème fraîche.)
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Le rideau est tombé dimanche soir à
Safi, sur la 21ème édition du Festival

national de l’art d’El Aita, après trois
jours riches et denses en activités ayant
associé dimension spectaculaire et festive
et celle académique, dans le but de célé-
brer, comme il se doit, El Aîta comme
composante fondamentale de culture
orale marocaine.  

Placée sous le Haut Patronage de Sa
Majesté le Roi Mohammed VI, cette édi-
tion organisée par le ministère de la Jeu-
nesse, de la Culture et de la
Communication, en partenariat avec la
préfecture de la province de Safi, a rendu
un incandescent hommage à Fatima
Moujad, et à Abderrahim El Jibili, deux
icônes incontestée de cet art et ce, en
signe de reconnaissance des efforts et sa-
crifices consentis pour la pérennisation
et la valorisation de cet art authentique et
singulier. 

Selon les organisateurs, cette mani-
festation s’inscrit dans le cadre des ren-
dez-vous culturels et artistiques mis sur
pied par le ministère pour la valorisation
du patrimoine civilisationnel national et
la préservation de la mémoire artistique
collective. 

 Cette édition a été conçue de ma-
nière à mettre en relief  les divers rythmes
et sonorités de l’art d’El Aïta en tant
qu’expression identitaire aux multiples

affluents, qui puise sa référence et son
authenticité dans le patrimoine local ma-
rocain. 

 Les multiples activités programmées
lors de ce festival ont donc permis de
mettre en avant les rythmes de cet art an-
cestral qui reflète la richesse de la culture
marocaine, avec ses divers affluents civi-
lisationnels et humains. 

Riche en couleurs, rythmes, chants et
sonorités, la soirée de clôture de ce Fes-
tival a été 100% Safiote, le temps de per-
mettre aux festivaliers de renouer avec
leurs chanteurs préférés, à l’instar de
“Siham El Messfiouia”, “Larbi Lech-
hab”, “Khout Laalam”, et “Andalib
Abda” qui ont puisé dans leur répertoire
musical riche et varié, sans omettre d’in-
terpréter aussi un florilège de chansons
de la musique populaire des plus célèbres
chez un large public. 

M. Said Lakabi, du comité d’organi-
sation de cette 21è édition et président
de l’Association “les Amis de Thor
Heyerdahl”, a fait savoir que cet événe-
ment a été organisé après le retour caté-
gorie à la vie normale, suite à la crise
pandémique liée à la Covid-19, faisant
part de sa fierté de voir que ce festival
ambitionne de rendre hommage à l’iden-
tité de la ville de Safi et à célébrer les
icônes incontestées de l’art d’El Aita. 

Et de poursuivre que cette nouvelle

édition a été rehaussée par la participa-
tion de grandes stars de la musique chaâ-
bie, à l’image de “Hajib”, “Settati”, et
“Mahfoudi”, rappelant que l’un des mo-
ments forts de ce festival a été l’organi-
sation d’un colloque dédié à l’art d’El
Aita.  Ont pris part à cette édition
quelque 24 troupes issues de différentes
régions du Royaume et représentant les
divers styles musicaux de cet art (Has-
baoui, Haouzi, Zaâri, Marsaoui, Mellali
et Jebli), outre des soirées animées.  

La place Moulay Youssef  au coeur
de la Cité de l’Océan a abrité des specta-
cles traditionnels des plus envoutants of-
ferts, entre autres, par les artistes et

troupes de “Ouled Sbaamia”, “Nojoum
Labhalil”, “Ayoub El Abdi” et “Settati”. 

Cette manifestation a été aussi mar-
quée par l’organisation d’un Colloque au-
tour de la thématique : “l’Art d’El Aïta,
entre l’affluent local et le commun uni-
versel”.  Parallèlement, les festivaliers ont
été au rendez-vous avec une exposition
collective d’art plastique, ainsi que des ex-
positions dédiées aux photos de figures
auxquelles le festival a rendu hommage
au fil des éditions précédentes, ainsi
qu’aux instruments de musique de l’art
d’El Aïta et ce, en partenariat avec l’As-
sociation pour la Culture et l’art “Hori-
zon Art”.

Sera-t-elle la première production en
langue non-anglaise à être élue meil-
leure série dramatique?  

La sanglante série coréenne “Squid
Game” va affronter une compétition féroce
lundi aux Emmy Awards où elle a une
chance d’entrer dans l’histoire. 

Sombre et violente dénonciation des dé-
rives du capitalisme, dans laquelle des misé-
rables s’entretuent lors de jeux d’enfants
cruels avec l’espoir de remporter des mil-
lions, le succès planétaire de Netflix pourrait
devenir la vedette de cette compétition, équi-
valente des Oscars de la télévision améri-
caine. 

Un succès qui s’inscrirait dans les pas du
film coréen “Parasite”, qui avait remporté
l’Oscar du meilleur film en 2020.  Mais pour
l’emporter à Los Angeles, la série devra de-
vancer un sérieux concurrent: “Succession”,
production déjà récompensée il y a deux ans
pour sa chronique d’une puissante famille
dont les membres complotent et s’entre-dé-
chirent. “C’est assez difficile de faire face à
ce mastodonte de HBO”, remarque le chro-
niqueur cinéma de Deadline Pete Ham-
mond, en rappelant que la série américaine
semble mener la danse avec 25 nominations.

Ce spécialiste mise toutefois sur un prix
de meilleur acteur pour Lee Jung-jae, l’acteur
principal de “Squid Game”. De quoi faire du
Sud-Coréen le premier gagnant de ce prix
pour une performance dans une autre
langue que l’anglais.  Les séries “Severance”
(Apple TV+), métaphore inquiétante sur le
monde du travail, et “Ozark” (Netflix), qui
explore le blanchiment d’argent et les vices
de la classe moyenne américaine, visent elles
aussi le prix de la meilleure série dramatique. 

Dans ce genre de séries, Zendaya, déjà
récompensée en 2020, a toutes les chances
d’être encore élue meilleure actrice pour son
rôle d’adolescente toxicomane dans “Eu-
phoria”.  Côté comédies, “Ted Lasso”
(Apple TV+), vainqueur l’an dernier, semble
bien parti pour rempiler. Dans la série, Jason
Sudeikis incarne un entraîneur de football
américain parachuté dans une équipe de foot
anglaise. 

Nominé dans la catégorie meilleur acteur
d’une comédie, il affronte Bill Hader, pour
son rôle de tueur à gages qui se rêve en star
hollywoodienne dans la série “Barry”, qui re-
prend après un hiatus de trois ans dû à la
pandémie.  Chez les femmes, Jean Smart est
largement pressentie pour être à nouveau

élue comme meilleure actrice, pour sa per-
formance dans “Hacks”, une comédie où
elle campe le rôle d’une humoriste vieillis-
sante de Las Vegas, forcée de se réinventer
sur scène. 

Comme chaque année, la catégorie mini-
série, qui récompense les productions limi-
tées à une seule saison, apportera du sang
neuf.

 Quatre des cinq prétendants s’inspirent
de scandales réels. “Dopesick” examine la
dépendance meurtrière des Etats-Unis aux
opioïdes, “The Dropout” aborde la fraude
montée par la start-up médicale Theranos,
“Pam and Tommy” retrace les dessous de la
publication de la sex-tape de Pamela Ander-
son, et “Inventing Anna” suit l’histoire d’une
jeune Russe qui a longtemps trompé le gotha
new-yorkais en se faisant passer pour une
riche héritière allemande. 

Mais dans cette course très serrée, la sa-
tire tragi-comique “The White Lotus”, qui
tacle l’hypocrisie ambiante d’un hôtel de luxe
hawaïen, est donnée favorite par les experts.
“Je pense que Michael Keaton est quasiment
assuré d’être élu meilleur acteur dans une
mini-série”, pour son rôle dans “Dopesick”,
pronostique M. Hammond. Le critique pres-

sent aussi une récompense pour Amanda
Seyfried, qui joue la patronne déchue de
Theranos dans “The Dropout”. 

Les Emmy Awards consacrent générale-
ment une reconnaissance des pairs au sein
du microcosme de la télévision américaine:
les acteurs constituent la branche la plus im-
portante des votants.  Organisée dans un
théâtre de Los Angeles, avec tapis rouge et
défilé de stars, la cérémonie marque un re-
tour à la normale cette année, après de pré-
cédentes éditions marquées par la pandémie
et les règles de distanciation sociale. Elle sera
présentée par l’humoriste américain Kenan
Thompson, une figure bien connue de
l’émission “Saturday Night Live”. 

Le comédien officiera sans que la sécu-
rité ait été renforcée, quelques mois après le
scandale provoqué par Will Smith, qui avait
réagi à une plaisanterie visant sa femme en
giflant l’humoriste Chris Rock aux Oscars
devant un public médusé. “Nous avons une
sécurité intelligente. Nous avons des gens
autour qui prennent des décisions rapides”,
a déclaré le patron des Emmys Frank
Scherma au webzine Deadline, se refusant à
toute surenchère. “Je ne peux pas imaginer
que la foudre frappe deux fois”.

“Squid Game” en passe de marquer l’histoire des Emmy Awards

Clôture en apothéose de la 21ème édition
du Festival national de l’art d’El Aita
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Bouil lon de cultureSabah Zidani chante pour Baghdad
La chanteuse marocaine Sabah Zidani a

récemment pris part à une nouvelle pro-
duction musicale arabe, intitulée «Salam
Aala Baghdad», aux côtés d’autres artistes
arabes de renom, dont Jomaa Alarabi, Bas-
sam Ayoub et Sara El Khatib. La chanson,
produite par «Al Hilal pour la production
artistique», est écrite par Nawfal Aboura-
ghif, composée par l’artiste irakien Jomma
Alarabi et arrangée par le musicien syrien
Bassam Ayoub. 

Ce travail représente, selon ses concep-
teurs, un appel artistique et humanitaire qui
cherche à attirer l'attention sur les condi-
tions difficiles qui touchent actuellement la
ville de Baghdad. 

Il faut dire que l'art fait bien plus que sa-
tisfaire notre esthète intérieur. Cela peut être
un moyen de changer la façon dont nous
percevons les autres et le monde qui nous
entoure. C'est donc un magnifique moyen
de promouvoir quelque chose dont le
monde a le plus besoin: la paix.

Pour les artistes qui prennent part à
cette nouvelle production musicale «le pou-
voir de l'art réside dans sa capacité à véhi-
culer des sentiments et des messages
complexes de manière simple et éloquente».
«En clarifiant des identités, des visions du
monde et des expériences, l'art favorise la
compréhension mutuelle et l'empathie; il
peut contribuer à atténuer les conflits et à
reconstruire le tissu social», ont-ils souligné.

I.E 

Javier Marías
L'écrivain espagnol Javier Marías, l'un

des grands noms de la littérature contem-
poraine en espagnol, est mort dimanche
à l'âge de 70 ans des suites d'une pneumo-
nie, a annoncé sa maison d'édition. "Avec
une énorme tristesse, en notre nom et au
nom de la famille, nous avons le regret
d'annoncer que notre grand auteur et ami
Javier Marías est décédé cet après-midi à
Madrid", a déclaré Alfaguara dans un
communiqué.  Le communiqué précise
qu'il souffrait "depuis quelques semaines
d'une pneumonie qui s'est aggravée ces
dernières heures". 

Selon le quotidien El Mundo, Javier
Marías s'est éteint dans une clinique de la
capitale espagnole des suites d'une pneu-
monie "provoquée par le Covid" et qui a
entraîné son hospitalisation pendant de
longs mois.  Le journal précise également
qu'il sera incinéré à Madrid. Il n'a toute-
fois pas été possible d'en obtenir une
confirmation officielle. "Triste journée
pour les lettres espagnoles", a réagi dans
un tweet le président du gouvernement
espagnol, le socialiste Pedro Sánchez. "Ja-
vier Marías nous a quittés. (C'était) l'un
des grands écrivains de notre époque. Son
œuvre immense et magnifique restera une
partie fondamentale de notre littérature".
"Reposez en paix ! Votre œuvre vous
maintiendra vivant dans notre souvenir",
a, pour sa part, écrit sur Twitter le minis-
tre espagnol de la Culture, Miquel Iceta. 

Un vibrant hommage a été
rendu, dimanche soir, à
l’artiste Omar Sayed,

icône du groupe Nass El Ghi-
wane, à l’occasion de la cérémonie
de clôture de la 5ème édition du
Festival de Casablanca du théâtre
amazigh, et ce en présence de plu-
sieurs personnalités du monde de
l’art, du sport et des médias. 
Cette cérémonie en l’honneur
d’Omar Sayed a été marquée par
la projection d’un film musical in-
titulé “la marche d’un homme et
le parcours d’un artiste” réalisé
par Khalid El Badri, qui relate le
parcours d’Omar Sayed, né en
1947 à Hay Mohammadi, ainsi
que sa vie artistique qui s’étend
sur plusieurs décennies de riches
apports dans le domaine du théâ-
tre, du cinéma et de la télévision. 
A cette occasion, l’artiste a salué
cette initiative louable des organi-
sateurs qui est à même de lui don-
ner une motivation
supplémentaire pour continuer de
créer et poursuivre son parcours
artistique. 

De son côté, le dramaturge

Hassan Raiss, a indiqué que cet
hommage, qui clôt en beauté le
Festival, vient en reconnaissance
au grand apport d’Omar Sayed à
la scène artistique marocaine pen-
dant 50 ans.  Et de souligner que
c’est grâce à Omar Sayed que
Nass El Ghiwane continue d’exis-
ter après toutes ces années, notant
que cet artiste est le pilier de ce
groupe qui a toujours le même
succès auprès du public. 

Pour sa part, Mohamed Ben
Messaoud, directeur de la 5ème
édition du Festival de Casablanca
du théâtre amazigh, organisée
sous le Haut Patronage de SM le
Roi Mohammed VI, a relevé que
cette édition a été marquée par
des hommages à plusieurs figures
artistiques dont l’artiste Fatima
Bouchane en reconnaissance à
son parcours remarquable dans le
théâtre, la télévision et le cinéma,
ainsi que l’artiste Omar Sayed. 

Il a ajouté qu’Omar Sayed est
un artiste aux multiples talents
qui, en plus de ses œuvres les plus
connues, a également des albums
musicaux en amazigh, notant que

cet artiste polyvalent a aussi par-
ticipé à des films en amazigh. Et
de noter que cet hommage s’ins-
crit dans le cadre des initiatives
mises en place par le Festival pour
consacrer la culture de reconnais-
sance envers des artistes qui ont
tant donné pour contribuer au
rayonnement culturel du
Royaume. 

La 5ème édition du Festival de
Casablanca du théâtre amazigh a
eu lieu du 7 au 11 septembre, sous
le thème “La culture authenticité
et renouveau”, avec au pro-
gramme la présentation de plu-
sieurs pièces de théâtre à El
Jadida, Settat et Casablanca. 
Cette 5ème édition a été marquée
par l’organisation de deux confé-
rences sur “La question de la
langue dans le théâtre amazigh”,
“La question de l’organisation
théâtrale professionnelle”, outre
des ateliers sur “L’écriture théâ-
trale en amazigh”, “Le patrimoine
immatériel amazigh”, “Le conte
amazigh” et “L’écriture en lettres
amazighes (tifinagh)”. Une expo-
sition itinérante de livres ama-

zighs regroupant les publications
de l’Institut Royal de la Culture
Amazighe (IRCAM) a été égale-
ment au menu du Festival.  Le
Festival de Casablanca du théâtre
amazigh, qui compte dans sa di-
rection artistique l’acteur Aziz
Dadas et Khalid Bouichou, est or-

ganisé par l’Espace Tafoukt pour
la création en partenariat avec
l’IRCAM, le ministère de la Jeu-
nesse, de la Culture et de la Com-
munication, la Wilaya de la région
Casablanca-Settat, le Conseil de la
région Casablanca-Settat et le
Conseil de la ville de Casablanca. 

Vibrant hommage à Omar Sayed au Festival de Casablanca du théâtre amazigh 
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Dans la capitale indonésienne Jakarta
connue pour ses embouteillages

monstrueux, des "zombies" ont été appe-
lés à la rescousse pour convaincre les ha-
bitants de prendre les transports en
commun.

L'opérateur du métro aérien a trans-
formé un train et une station en scène
d'apocalypse peuplée de zombies, et invité
des passagers à participer.

Cette attraction payante, proposée par
l'opérateur du métro aérien de la mégalo-
pole LRT Jakarta et l'organisateur d'évè-
nements Pandora Box, a été lancée le mois
dernier pour promouvoir le service de
transport sur rail encore récent et encou-
rager les habitants à l'utiliser.

Dans ce décor insolite, des acteurs
aux vêtements déchirés rugissent et se tor-
dent pour impressionner les passagers.
L'un des personnages, particulièrement ef-
frayant, possède des globes blancs à la
place des yeux.

Les zombies avancent en traînant les
pieds vers les passagers, qui s'enfuient à

travers les tunnels sombres de la station,
avant de parvenir à embarquer dans un
train. Sur un écran du wagon, un présen-
tateur TV - un autre acteur - prétend
qu'une épidémie du virus "Pandora" se ré-
pand dans la ville et transforme les habi-
tants en morts-vivants.

Des soldats équipés de faux fusils se
battent avec les "zombies" pour tenter
d'escorter et de protéger les passagers.

Mais des corps inanimés se réveillent,
et font le guet pour surgir et terroriser le
public.

"Danger, attention au zombie", avertit
un panneau dans la station où clignotent
des lumières rouges en signe d'alerte.

"Les zombies ne nous ont pas vrai-
ment poursuivis mais on a quand même
paniqué", raconte à l'AFP Genesis Christi,
un fan de zombies de 17 ans.

L'attraction, appelée "Train pour
l'apocalypse" est inspirée de "Dernier train
pour Busan", un film d'horreur sud-co-
réen sorti en 2016 qui a rencontré un
grand succès.

"Nous voulons dire aux jeunes que
prendre les transports publics est quelque
chose de cool", relève Billy Junior, le res-
ponsable de Pandora Box, à l'AFP.

Avec ses 30 millions d'habitants, la
conurbation très polluée de Jakarta est
souvent paralysée par des embouteillages
et le manque de trottoirs n'incite pas à la
marche à pied.

Les premières lignes de métro aérien
et souterrain n'ont commencé à desservir
la capitale de l'archipel d'Asie du Sud-Est
qu'en 2019.

Mais les Indonésiens continuent de
privilégier leurs véhicules, notamment les
motos et scooters.

Le "Train pour l'apocalypse" coûte
quelque 4 euros le ticket et ne roulera que
jusqu'à la fin de la semaine.

Les organisateurs se sont engagés à ce
que le voyage d'une vingtaine de minutes
ne dérange pas les passagers réguliers du
métro aérien LRT. Mais même sans parti-
ciper, ils peuvent voir une partie du spec-
tacle gratuitement.

Deux vélos, une trottinette
ou encore une tour Eiffel
miniature sortis des eaux:

Ludovic Franceschet, éboueur pa-
risien qui sort son métier de l'om-
bre sur TikTok, part à la pêche au
grappin dans la Seine.

Pendant un de ses jours de
repos, il mène une opération im-
provisée de nettoyage du fleuve
avec trois abonnés, un aimant au
bout d'une robuste corde et des
hameçons.

"On partage la même passion,
la propreté de la planète, et on s'en
donne les moyens", explique Lu-
dovic.

Son efficace coup de balai dans
les rues de la capitale est suivi par
plus de 260.000 abonnés sur la pla-
teforme de vidéos TikTok.

Avec son bob noir et blanc aux
motifs vache vissé sur la tête, son
tee-shirt rouge siglé "Earth clea-
ner", et son ineffaçable sourire
malgré la fine pluie, Ludovic n'hé-
site pas à donner de sa personne.

Face aux canettes, mégots et
restes de repas abandonnés, "on
pourrait se décourager, mais non,
l'homme peut détruire, mais pas
que!"

Et quand par malchance l'ai-
mant se retrouve coincé contre un
tuyau immergé dans la Seine,
l'éboueur enfile ses cuissardes,
tombe le tee-shirt et essaie de le ré-
cupérer, non sans grimaces, de
l'eau jusqu'à la taille.

"Un aimant comme ça coûte
190 euros, précise Ludovic. Mais
pour sauver la planète, ça n'a pas
de prix".

Il faudra finalement que tous
les pêcheurs tirent la corde avec
l'aide d'un passant pour déloger
l'aimant.

La pêche matinale intrigue plus
les touristes que la tour Eiffel. "Ils
ont trouvé un trésor?", s'interroge
une curieuse depuis le pont d'Iéna.
Certains prennent même une
photo à côté de la trottinette re-
couverte de vase.

"C'est le même problème, par-
tout", peste un touriste dans un
anglais teinté d'accent allemand.

Peu importe, à 47 ans, Ludovic
garde son rire communicatif  et
masque son dégoût des incivilités
qu'il rencontre au quotidien: "Je
suis révolté..."

Mais s'essayer à la pêche au ha-
meçon, "ça permet de calmer sa
colère, de temporiser. Ça fait émo-
tionnellement du bien".

Le partage de son quotidien
sur les réseaux sociaux a com-
mencé en 2019, alors qu'il était
dans la cabine d'un camion pou-
belle, avec un collègue, en pleine
collecte des déchets.

"On était dans les bouchons, et
des personnes nous ont klaxonnés,
raconte Ludovic. Ils nous ont in-
sultés, j'ai dit +stop, on va se cal-
mer+, puis j'ai dit à mon binôme:
+viens on va danser, on va applau-

dir, on va faire les fous+"
La scène est filmée et dépasse

les 340.000 vues, se souvient

l'éboueur.
"J'ai eu un peu peur, je ne

connaissais pas les réseaux so-

ciaux", confesse Ludovic. Depuis,
"je ne pourrais pas faire une jour-
née sans live, sans TikTok". Il rap-
pelle toujours qu'il est "fier d'être
éboueur".

"Nous, les éboueurs, on est le
commencement de toute la chaîne
qu'un déchet peut suivre, explique-
t-il à l'AFP. J'ai voulu montrer tout
ça et l'importance de ce beau mé-
tier".

Ses vidéos ont même créé des
vocations: "Des personnes sont
venues me voir et dire +Ludovic,
tu sais que c'est grâce à toi que je
suis là? On a vu tes vidéos, on a eu
envie de faire ce métier+".

Dans sa lutte acharnée contre
les déchets, Ludovic s'adonne à
des actions symboliques sur son
temps libre: un tour des portes de
Paris à pied pour ramasser des dé-
tritus, ou rattraper les auteurs des
incivilités face au caméra pour leur
expliquer les conséquences de leur
geste.

A terme, il espère que "d'autres
personnes feront la même chose
que nous". Et pas seulement lors
de la Journée mondiale du net-
toyage de la planète, le 17 septem-
bre, quand des milliers de
bénévoles nettoieront les coins
pollués du monde.

"Je conseille à toutes les per-
sonnes qui veulent donner du
temps à la dépollution: faites-le,
point barre! Il faut qu'on fasse bar-
rage à toutes ces incivilités".

Un train "zombie" pour lutter contre le trafic monstre de Jakarta

Eboueur star de TikTok, Ludovic traque les déchets dans la Seine



Au cours des derniers mois, les
prix du gaz et de l'électricité en
Europe ont bondi de près de

100 % pour atteindre des niveaux sans
précédent, puis ont chuté d'un tiers, et
ont à nouveau grimpé depuis que la Rus-
sie a annoncé  que l'exploitation de Nord
Stream 1, son gazoduc vers Allemagne,
resterait suspendu indéfiniment. De
nombreux dirigeants européens ont
réagi aux fluctuations sauvages des
échanges énergétiques européens en blâ-
mant les marchés. Mais tirer sur le mes-
sager n'est jamais la bonne approche.

Pour les décideurs européens, l'ex-
trême volatilité des marchés de l'énergie
prouve que ces marchés ne sont plus ra-
tionnels. En fait, le gaz naturel devient
un bien rare et les prix de l'énergie réa-
gissent simplement en conséquence. La
suspension de Nord Stream I par la Rus-
sie n'était pas inattendue, étant donné
que les niveaux de stockage de gaz eu-
ropéens augmentent rapidement, et le
président russe Vladimir Poutine sait
qu'il perdra son influence géopolitique si
l'Europe se prépare à l'hiver sans gaz
russe.

L'ampleur du problème est im-
mense. Avant d'envahir l'Ukraine, la Rus-
sie couvrait environ 30 % des besoins en
gaz de l'Europe . Depuis février, les pays
européens sont contraints de compenser
cette perte par des économies d'énergie
et des importations de sources alterna-
tives.

Sur le front de l'épargne, le bilan de
l'Europe jusqu'à présent est mitigé. Le
prix élevé du gaz a déjà conduit l'indus-
trie à réduire ses dépenses et à utiliser
des carburants alternatifs ou à réduire sa
production, les entreprises allemandes
consommant 20 % de gaz en moins en
juin par rapport à l'année dernière.

Mais les plus gros consommateurs
de gaz pendant les mois d'hiver seront
les ménages – et à mesure que le temps
se refroidit, il sera difficile de convaincre
les gens de réduire le chauffage de leur
maison. Les gouvernements européens
implorent déjà les consommateurs de
baisser les thermostats et de prendre
moins de douches chaudes. Mais de tels
appels n'auront probablement que peu
d'impact, et le durcissement des règles
pour les bâtiments publics devrait pro-
duire des économies tout aussi minimes.

S'assurer que les ménages reconnais-
sent la pénurie de gaz sera crucial pour
permettre à l'Europe de passer l'hiver
sans avoir à recourir au rationnement.
Ceci ne sera pas facile. En moyenne, les
prix du gaz pour les ménages ont doublé
depuis août 2021, mais de nombreux
consommateurs ne l'ont pas encore plei-
nement remarqué, car ils consomment
beaucoup moins de gaz pendant les
mois d'été et paient des forfaits mensuels
fixes qui ne seront révisés à la hausse que
plus tard. Pourtant, la hausse des prix de
l'énergie alimente déjà des manifesta-
tions massives à travers le continent.

Face à une pression politique crois-
sante, plusieurs États membres de l'UE
ont introduit des subventions pour ré-
duire les prix à la consommation. La
France a plafonné les prix du gaz et de
l'électricité, et l'Italie a abaissé le taux de
la taxe sur la valeur ajoutée pour le gaz
naturel. Ainsi, les prix du gaz aux mé-
nages ont baissé de 15 % en Italie et sont
restés stables en France, même s'ils ont
augmenté d'environ 20 % en Allemagne.

Le coût budgétaire des subventions
énergétiques sera énorme, s'élevant à des
dizaines de milliards d'euros dans les
grands pays de l'UE. Mais ce n'est pas le
pire. Ces subventions sur les prix entraî-

neront une baisse de la demande de gaz
moins importante qu'elle ne le ferait au-
trement : les consommateurs qui paient
moins pour le gaz seront moins enclins
à baisser le chauffage ou à prendre des
douches chaudes moins nombreuses et
plus courtes. L'Europe devra importer
plus de gaz qu'elle ne l'aurait fait si les
consommateurs avaient été contraints,
par la hausse des prix de l'énergie, de re-
connaître la rareté.

Plus précisément, où les dirigeants
européens pensent-ils obtenir le gaz sup-
plémentaire ? La plupart des produc-
teurs de gaz travaillent déjà à pleine
capacité et ne pourront pas augmenter
leur production dans les prochains mois.
La seule source potentielle d'approvi-
sionnement supplémentaire est le gaz
naturel liquéfié détourné d'Asie . Mais
une demande d'importation plus élevée
en provenance d'Europe exercera une
pression encore plus forte sur les prix
mondiaux du GNL, augmentant ainsi la
facture d'importation de l'Europe.

Le facteur de complication est que
les pays européens ne sont pas les seuls
à essayer de protéger les consommateurs
des prix élevés du gaz. Plusieurs grands
importateurs asiatiques, comme le Japon
et la Corée du Sud, plafonnent égale-
ment les prix des ménages. C'est peut-
être l'une des raisons pour lesquelles la
demande de gaz asiatique n'a baissé que
légèrement jusqu'à présent et pourquoi
les prix du gaz au comptant étaient éle-
vés avant même la guerre de la Russie en
Ukraine.

Les plafonds de prix asiatiques en-
traînent une hausse des prix à l'importa-
tion pour l'Europe, ce qui conduit
ensuite les décideurs européens à aug-
menter les subventions pour maintenir
les prix à la consommation bas, déclen-

chant potentiellement un cercle vicieux
de prix au comptant de plus en plus éle-
vés et de subventions plus importantes.
Et les prix pourraient de toute façon
augmenter, en raison de l'énorme impact
que les subventions à l'échelle de l'UE
auraient sur les prix mondiaux.

Il y a un meilleur moyen. Au lieu de
subventionner la consommation par des
plafonds de prix, les gouvernements eu-
ropéens devraient subventionner les
économies de gaz. Par exemple, ils pour-
raient payer les ménages pour qu'ils ré-
duisent leur consommation cet hiver.
Cela impliquerait également des dé-
penses budgétaires, mais une analyse ré-
cente suggère que ces subventions
seraient principalement amorties par la
baisse des prix à l'importation.

Alternativement, les décideurs poli-
tiques pourraient encourager les écono-
mies d'énergie en offrant aux ménages
un plafond de prix limité. Dans le cadre
de ce régime, les subventions couvri-
raient un montant de base par habitant,
les ménages payant le prix du marché
pour une consommation supérieure à ce
niveau.

Quoi qu'il en soit, les décideurs po-
litiques européens devraient expliquer à
leurs électeurs que le gaz est devenu très
rare, qu'il est impossible de les protéger
complètement de la hausse des prix et
que tenter de le faire serait hautement
contre-productif. Au lieu de cela, les di-
rigeants européens pourraient utiliser
des ressources financières limitées pour
inciter les ménages à épargner – et aider
l'Europe à mettre fin à sa dépendance au
gaz russe.

Par Daniel Gros 
Membre du conseil d'administration 

et membre émérite du Centre for 
European Policy Studies.

LIBÉRATION MARDI 13 SEPTEMBRE 2022     17

Comment l'Europe peut se passer du gaz russe

H
or

iz
on

s



05h00 : Okoo.
Dessins animés 
07h30 : Littoral
08h50 : Dans
votre région
09h55 : Outre-
mer Je mag
10h25 : Outre-
mer l’info
12h00 : Le 12-
13 
11h55 : Météo à
la carte : Maga-
zine 
13h00 : Rex :
Série
15h15 : Duels
en familles, le
match des ré-
gions
16h00: Slam :
Jeu
16h55 : Ques-
tions pour un
super cham-

pion : Jeu
17h30 : Le 18-
30
18h00 : Le 19-
20
19h20 : Plus
belle la vie :
série
19h50 : Tout le
sport
20h10 : Prière
d’enquêter :
Série
21h35: Prière
d’enquêter :
Série
00h10 : Libre
court
00h25 : La vie
secrète
02h20 : Les ma-
tinales
02h45 : Duels
en familles, le
match des ré-
gions
03h05 : Slam

00:55 115mn Culture & Documen-
taire
Allayla sahratna
02:50 40mn Téléfilm
Al mektoub
03:30 55mn Série
Ness Ness
04:25 60mn Culture & Documen-
taire
Moukhtafoune
05:50 10mn Culture & Documen-
taire
Coran avec Mawahib Tajwid
06:00 25mn Culture & Documen-
taire
Ch'hiwat bladi
06:25 40mn Culture & Documen-
taire
Sabahiyat 2M
07:05 30mn Culture & Documen-
taire
Kif al hal
07:35 30mn Culture & Documen-
taire
Lil matbakhi noujoum
08:05 45mn Téléfilm
Khnifist rmad
08:50 55mn Culture & Documen-
taire
Twahachnak
09:45 30mn Série
Azza3ima
10:15 5mn Culture & Documen-
taire
Ch'hiwa ma3a choumicha
10:20 45mn Téléfilm
Fadila
11:05 10mn Culture & Documen-
taire
Kif al hal
11:15 45mn Culture & Documen-
taire
Sabahiyat 2M
12:00 35mn Série
L cooperative
12:35 10mn Culture & Documen-
taire
Météo
12:45 30mn Culture & Documen-
taire
Al akhbar
13:15 10mn Culture & Documen-
taire
Moujaz riyadi
13:25 45mn Téléfilm
Baraa
14:10 10mn Culture & Documen-
taire
Journal Amazigh
14:20 30mn Série
Azza3ima
14:50 140mn Téléfilm
Min ajli ibni
17:10 45mn Culture & Documen-
taire
Sabahiyat 2M
17:55 10mn Série
Atomic Puppet
18:05 15mn Jeunesse
Furiki
18:20 5mn Jeunesse
Bernard
18:25 15mn Culture & Documen-
taire
Ch'hiwa ma3a choumicha
18:40 45mn Culture & Documen-
taire
Lkhwatate
19:25 50mn Téléfilm
Al Wa3d
20:15 30mn Culture & Documen-
taire
20:45 5mn Culture & Documen-
taire
Que du sport
20:50 5mn Culture & Documen-
taire
Météo
20:55 15mn Culture & Documen-
taire
Eco news
21:10 5mn Culture & Documen-
taire
Météo
21:15 30mn Culture & Documen-
taire
Al massaiya
21:45 5mn Culture & Documen-
taire
21:50 55mn Culture & Documen-
taire
22:45 60mn Série
Ness Ness
23:45 40mn Téléfilm
Baraa

07h00 : Hymne natio-
nal+ Coran
07h15 : Tinoubka
07h45 : Ichâa Mam-
laka
08h45 : Amoudou
09h45 : Arrouad
10h45 : Yakout wAn-
bar Ep13
12h30 : Ana Wganti
Ep 9
12h45 : Ana wganti
Ep 10
13h00 : JT Addahira
13h20 : Sla w Slam
Ep 6
14h00 : JT en Ama-
zigh
14h20 : JTen Espa-
gnol
14h40 : Téléfilm h Al
Kitar Al Moutawajih
Ila
16h15 : Rihlat Al
K h a t A l M a g h re b i
hMerinides
17h10 : Ard Baraka
18h10 : Stoune
Klame Ep6
18h25 : Walal äalik Al
Massir Ep1
19h00 : JT en Français
19h20 : Mrahba Bi-
shabi S2 Ep4
19h50
Ness Ness wartat
Azzaboun
20h05 : Ness Ness Ep
25
20h25 : Ana Wganti
Ep 11
20h40 : Ana wganti
Ep 12
21h00 : Jt Principal
22h00 : Saâ Fil Jahim
23h00 : Alf Merhba
Chaouen
00h00 : Dernier Bul-
letin D’information
00h20 : Téléfilm h Al
Kitar Al Moutawajih
Ila
01h55 : Canal Atlas
02h55 : Sla w Slam
Ep 6
03h30 : Yakout WAn-
bar Ep 13
04h25 : Tinoubka
05h00 : Ichâa Mam-
laka
06h00 : Amoudou
07h00 : Hymne natio-
nal+ Coran

05h35 : Tfou
07h30 : Téléshopping 
08h25 : Familles nom-
breuses 
10h00 : Les feux de l’amour
: Série  
11h00 : Les 12 coups de
midi  
12h00 : Journal
12h55 : Dans l’ombre de ma
jumelle : Téléfilm
14h40 : L’homme qui a pris
la place de mon mari: Télé-
film
16h30 : Familles nom-
breuses : la vie en XXL
17h50 : Ici tout commence :
Série
19h55 : Demain nous ap-
partient : Série
18h55 : Météo
19h00 : Journal
19h45 : My million, c’est
Canteloup
20h05 : Mask singer: Diver-
tissement
22h35 : Mask singer: Diver-
tissement
00h35 : Euro millions
00h40 : Programmes de la
nuit

06h00 : Le 6h
info
06h30 : Téléma-
tin
08h30 : La mai-
son des Mater-
nelles 
09h15 : Amour,

gloire et beauté
: série
11h50 : Tout le
monde veut
prendre sa
place
10h20 : Chacun
son tour : Jeu
10h50 : Tout le
monde veut
prendre sa
place : Jeu
12h00 : Journal
12h55 : Ca com-
mence au-
jourd’hui :
Magazine
15h55 : Affaire
conclue : Maga-
zine
16h40 : Tout le
monde a son
mot à dire : Jeu
18h35 : N’ou-
bliez pas les pa-
roles : Jeu
19h50 : Météo
20h00 : Journal
20h30 : Un si
grand soleil :
série
20h05 : Master-
chef : Divertis-
sement
22h15 : Les
pouvoirs extra-
ordinaires du
corps humain :
Magazine
02h05 : Affaire
conclue
03h00 : Pays et
marchés du
monde 
03h10 : Tout le
monde veut
prendre sa
place

05h00 : M6 music
06h00 : M6 kid
07h50 : M6 bou-
tique
10h30 : Ca peut
vous arriver : Ma-
gazine
10h35 : Ca peut
vous arriver chez
vous
11h45 : Le 12.45
12h40 : Scènes de
ménages : Série
française
13h00 : Un jour,
un doc : Magazine
16h30 : Les reines
du shopping
17h40 : Objectif
Top chef : diver-
tissement
18h45 : Le 19.45,
météo
19h30 : Scènes de
ménages : Série
française
20h10 : A la folie :
Téléfilm
22h15 : Amour
sous emprise :
partir ou mourir :
Documentaire
00h00 : Amour
sous emprise :
partir ou mourir :
Documentaire
01h20 : Les nuits
de M6

18h45 : Arte  journal
19h05 : 28 minutes
samedi : Magazine
19h55 : Ku Klux
Klan, une histoire
américaine: Docu-

mentaire
21h45 : La révolte
noire : black lives
matter: Documen-
taire
22h45 : New York au
temps du Covid : Do-
cumentaire
00h10 : Black Pan-
thers : Documentaire
01h50 : Le dessous
des cartes

05:00 : Questions d'Actu
Page de l'émission
06:00 : Talk Afrique
Page de l'émission
06:30 : Avec Le Maroc De-
puis Washington
07:00 : Matinales Infos
Entretien.
10:30 : ECO DÉBAT
AFRIQUE
11:05 : QUESTIONS
D'ACTU
14:00 : Midi Infos
Entretien.
16:00  : Questions d'Actu
17:00 : Midi Infos Entretien.
18:00 : Soir Infos Entretien.
19:00 : Questions d'Actu 
20:00 : Soir Infos
20:30 : invité de la rédaction
21:30 : Eco Débat
22:00 : Soir Infos
22:30 : invité de la rédaction
23:00 : Soir Infos
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D i ve rs

Tournoi amical de futsal

Match nul entre le Maroc et la Thaïlande

La page de la seconde journée de la
Botola Pro D1 de football a été tour-
née dimanche avec la tenue des deux
dernières rencontres au programme.

L’OCS, auteur lors de la manche inaugu-
rale d’une performance convaincante devant
le Raja, un match nul en déplacement, a pu
confirmer en accueillant le MAS qui s’était
rendu à Safi avec un effectif  limité, en raison
de la non qualification de ses nouvelles re-
crues.

Les Safiots, qui n’ont que faire des misères
des Fassis, ont scellé le sort de cette partie sur
le score de deux à un, buts d’Abdelghafour
Mehri (18è) et Abdoulaye Diarra (44è), alors
que l’unique réalisation du MAS a été l’œuvre

de Louis Ameka Autchanga à la demi-heure
de jeu.

Quant à la seconbde rencontre dominicale
qui a eu pour cadre le Grand stade d’Agadir
et pour acteurs le HUSA et l’OCK, elle s’est
soldée sur un nul blanc qui arrange beaucoup
plus les affaires de la formation khouribguie
qui restait sur une défaite à domicile devant le
SCCM.

A propos du Chabab, il est actuellement le
leader du championnat, suite à sa deuxième
victoire de rang obtenue à la maison au détri-
ment du MCO qui aura fort à faire cette saison
en vue d’assurer son maintien dans la cour des
grands.

Toujours dans le registre des bonnes opé-

rations enregistrées au terme des matches dis-
putés jeudi, il y a lieu de citer en premier la vic-
toire du nouveau promu, l’UTS, sur le Raja par
1 à 0. Des Verts dans la tourmente qui atten-
dent le verdict concernant leur coach Fouzi
Benzarti, de retour au championnat national
alors qu’il était suspendu, du temps où il coa-
chait le Wydad, pour six matches. 

Outre l’UTS, et toujours sur ce petit score
de 1 à 0, le FUS a eu raison de la Jeunesse
Soualem, tout comme le MAT qui a disposé
d’un IRT qui a joué terriblement de mal
chance.

Pour rappel, le bal de cette journée a été ou-
vert lundi avec la confrontation WAC-DHJ. Les
Rouges n’ont pas laissé filer l’occasion de se pro-
duire at home pour s’offrir l’adversaire doukkali
par 3 à 1, sachant que la deuxième rencontre dis-
putée lundi entre l’ASFAR et la RSB s’est termi-
née sur une issue de parité, un partout.

Mohamed Bouarab

L’OCS confirme et le HUSA cale
Le Chabab seul aux commandes de la Botola

Botola Pro D2
Voici les résultats de la première journée de la

Botola Pro D2 de football (2022-2023):
Vendredi 
Stade Marocain - USM Oujda 1 - 0
Chabab Atlas Khénifra - AS Salé 2 - 1
Samedi 
Olympique Dcheira - Widad Témara 1 - 0
Racing Casablanca - Widad Fès 3 - 2
Ittifak Marrakech - Raja Béni Mellal 1 - 0
Dimanche
Youssoufia de Berrechid - Rapide Oued Zem 2 - 0
Ittihad Khémisset - Jeunesse El Massira 0 - 0
Renaissance de Zemamra - Jeunesse Benguerir 3 – 1

Soufiane El Bakkali
s’impose à Zagreb

Le champion du monde et olym-
pique marocain Soufiane El Bakkali a
remporté, dimanche à Zagreb,
l'épreuve du 2000 m steeple comptant
pour le "World Athletics Continental
Tour Gold".

El Bakkali a signé un chrono de
5min 14sec 06/100è devant l’Italien
Leonardo Feletto (5 :23.15). La troi-
sième place est revenue au Britan-
nique William Battershill (5:26.91).

L'athlète marocain a remporté,
jeudi dernier, la finale du 3.000 m stee-
ple de la Diamond League, lors du
meeting de Zurich. Le meeting de Za-
greb, appelé « Le Memorial Borisa
Hanzekovica », est une compétition
internationale d'athlétisme qui se dé-
roule une fois par an à Zagreb depuis
1951. Il fait partie du World Athletics
Continental Tour, anciennement Chal-
lenge mondial IAAF.

Coupe de la CAF
L’ASFAR se complique

la tâche d’entrée
L'AS FAR a fait match nul (1-1) à do-

micile face à Remo Stars du Nigeria, di-
manche soir au Complexe sportif  Prince
Moulay Abdellah de Rabat, en match
aller comptant pour le 1er tour prélimi-
naire de la Coupe de la Confédération
africaine (CAF).

Les Militaires ont ouvert le score par
le biais d’Edilson Borges à la 27e minute,
avant qu’Adedayo Olamilekan n’égalise à
la 50e minute.

Le match retour sera disputé le 18
septembre à Ikenne au Nigeria.

Coupe du Trône de polo
Sur Hautes instructions de S.M le Roi

Mohammed VI, la Fédération Royale
marocaine de polo organisera, du 15 au
18 septembre, la première édition de la
Coupe du Trône de polo.

Les épreuves qualificatives seront or-
ganisées au «Patrick Guerrand-Hermès
La palmeraie Polo Club» à Assilah, les 15
et 16 septembre, indique un communi-
qué de la Fédération Royale marocaine
de polo.

La finale se déroulera au « Royal Polo
Club Souissi » de la Garde Royale à Rabat
le 18 septembre, ajoute la même source.

Toutes les épreuves débuteront à par-
tir de 15h00, conclut le communiqué.

L’équipe nationale de futsal a entamé sa
participation au championnat continental
de futsal 2022, dont le coup d’envoi a été

donné dimanche à Bangkok, par un match nul (2-
2) contre son homologue du pays hôte. 

Les Lions de l'Atlas ont bien débuté  la partie
en ouvrant le score par l’intermédiaire de Saad
Knia, suite à une attaque très bien orchestrée. Par
la suite, les protégés de Hicham Dguig ont essayé
d'aggraver le score mais les Thaïlandais ont vite
égalisé. Les minutes qui ont suivi ont été un véri-
table bras de fer entre les deux équipes, chacune
tentant de prendre l'avantage.

Les Lions de l'Atlas, grâce à un jeu fluide et
bien organisé, ont créé davantage d'occasions lors
d’une deuxième mi-temps plus intense. Peu après

la reprise, les Thaïlandais ont marqué leur
deuxième but sur un puissant tir, mais les Maro-
cains n'ont pas lâché prise et ont fini par arracher
un nul précieux en toute fin de rencontre grâce à
une réalisation d’Abdellatif  Fati.

"Nous avons dominé la rencontre et créé le
plus d’occasions", a indiqué Adil Sayeh, entraî-
neur-adjoint de l’équipe marocaine de futsal, no-
tant que les buts de l’équipe adverse ont été
marqués contre le cours du jeu. 

Sayeh a fait savoir, dans une déclaration à la
MAP à l’issue de la rencontre, que l’équipe n’était
pas au complet, puisque plusieurs joueurs n’ont
toujours pas rejoint la Thaïlande. “L’équipe sera
au complet pour le match prévu lundi contre le
Mozambique”, a-t-il assuré, estimant qu’entamer

le championnat sur un match nul donne de la mo-
tivation aux Lions de l’Atlas pour s’imposer lors
des prochaines rencontres. 

Ce tournoi amical, organisé dans la capitale
thaïlandaise du 11 au 16 septembre, connaît la par-
ticipation de six sélections divisées en deux poules.
La sélection marocaine est logée dans le groupe A
aux côtés de la Thaïlande et du Mozambique. 

Le groupe B est composé, pour sa part, de
l'Iran, du Vietnam et de la Finlande. Ce tournoi
est organisé par la Thaïlande en préparation du
championnat d'Asie de futsal, prévu du 25 sep-
tembre au 20 octobre au Koweït. Il permettra aux
Lions de l’Atlas de se mesurer à des équipes de
gros calibre dans la perspective des prochaines
échéances.

La première liste de Hoalid Regragui
Le retour de Hakim Ziyech

Le nouveau sélectionneur national, Hoalid
Regragui, a dévoilé lundi au complexe Moham-
med VI de football à Maâmora, sa première liste
des joueurs retenus pour les deux rencontres
amicales prévues face au Chili et au Paraguay,
les 23 et 27 septembre en Espagne, marquée par
le Retour de Hakim Ziyech et Younes Belhanda. 

La liste des 31 joueurs convoqués comporte
également un nouveau venu dans les rangs de
l’équipe nationale, en l'occurrence Walid Ched-
dira qui évolue dans le club italien de Bari (Série
B).

Elle signe également le retour en équipe na-
tionale de l'ancien rajaoui, Badr Benoun, qui
évolue au club Qatar SC, tout comme Abdes-
samad Ezzalzouli, prêté récemment par le FC

Barcelone à Osasuna.
Au total, sur les 31 joueurs qui feront le dé-

placement en Espagne, cinq évoluent à la Botola
Pro D1 et représentent les clubs du Wydad et
du Raja Casablanca en plus de la RS Berkane.

Ci-après la liste des joueurs retenus :
Gardiens : Yassine Bounou (Séville FC),

Mounir El Kajoui (Al Wahda), Anas Zniti (Raja
Casablanca), Reda Tagnaouti (Wydad Casa-
blanca)

Défenseurs : Achraf  Dari (Stade Brestois),
Samy Mmaee (Ferencváros), Jawad Yamiq (Real
Valladolid), Roman Saïss (Beşiktaş), Badr Be-
noun (Qatar SC), Achraf  Hakimi (Paris SG),
Noussair Mazraoui (Bayern Munich), Hamza
El Moussaoui (RS Berkane), Yahya Attiat Allah

(Wydad Casablanca)
Ailiers : Hakim Ziyech (Chelsea), Munir El

Haddadi (Getafe), Soufiane Rahimi (Al-Ain),
Abdessamad Ezzalzouli (Osasuna), Zakaria
Aboukhlal (Toulouse), Soufiane Boufal (An-
gers)

Milieux de terrain : Younes Belhanda
(Adana Demirspor), Soufian Amrabat (Fioren-
tina), Yahya Jabrane (Wydad Casablanca), Ab-
delhamid Sadiri (UC Sampdoria), Illias Chair
(Queens Park Rangers), Amine Harit (Olym-
pique de Marseille), Selim Amallah (Standard de
Liège), Azzedine Ounahi (Angers)

Attaquants : Ayoub El Kaabi (Hatayspor),
Ryan Mmaee (Ferencváros), Youssef En-Nesyri
(Séville), Walid Cheddira (Bari).



En l'absence de Karim Benzema, blessé à
la jambe droite, le Real Madrid a dominé
Majorque 4-1 dimanche pour la 5e jour-

née de Liga, et reprend la tête du classement de-
vant le FC Barcelone, large vainqueur la veille à
Cadix (4-0).

Les Madrilènes ont d'abord encaissé un but
de la tête signé Vedat Muriqi, à la retombée d'un
coup franc au second poteau (35e), puis ont ré-
pliqué grâce à un exploit personnel de Fede Val-
verde, qui a propulsé un ballon dans la lucarne
gauche après un slalom dans la défense (45e+3).

Vinicius a donné l'avantage au Real à la 73e,
à la conclusion d'une percée de Rodrygo, qui a
marqué le but du 3-1 en se faufilant dans la dé-
fense à la 89e. Dans le temps additionnel
(90e+2), Antonio Rüdiger a scellé la victoire en
plaçant son plat du pied au deuxième poteau, à
la retombée d'un coup franc.

En l'absence de son buteur-star, favori pour
le Ballon d'Or qui sera remis le 17 octobre, le
technicien italien du Real a donné sa chance à
Eden Hazard... sans succès. Et ce sont encore
les jeunes Brésiliens du Real qui ont sorti les Me-
rengues de leur guêpier en fin de rencontre.

Et les fantaisies de Vinicius ont quelque peu
agacé les visiteurs.

"+Vini+ est un joueur spécial, par sa ma-
nière de jouer, par son caractère... Il essaiera de
dribler quelle que soit la situation, que l'équipe
soit en train de perdre ou de gagner. Je com-
prends que l'adversaire se fâche parfois, et lui
aussi commence à le comprendre petit à petit",
a réagi Ancelotti en conférence de presse
d'après-match.

Après l'ouverture du score, les Majorquins
se sont retranchés dans leur camp. Ce n'est que
quelques secondes avant la pause que la "Maison
blanche" a trouvé la solution, sur une formidable
percée individuelle de l'Uruguayen Fede Val-
verde. Et avec l'entrée en jeu de Luka Modric et
Eduardo Camavinga dans l'entrejeu, le Real a
mieux contrôlé la deuxième période.

La "Maison blanche" a tremblé, toutefois:
dès la première minute, Thibaut Courtois a dû
intervenir face à une frappe de Muriqi qui a tôt
fait d'alerter les Madrilènes, puis à la 64e, Anto-
nio Sanchez a eu le ballon du 2-1 au bout du
pied, mais sa reprise a fui le cadre.

Avec ce 5e succès en autant de rencontres
depuis le début de la Liga, le Real enchaîne par-
faitement avant son deuxième match de Ligue
des champions mercredi (21h00) contre Leipzig
à domicile.

US Open

L'avènement du nouveau roi Carlos Alcaraz

Un premier titre Majeur
et en prime la place de
N.1 mondial, qu'il est
désormais le plus jeune

de l'histoire à occuper à 19 ans:
Carlos Alcaraz, sacré dimanche à
l'US Open, n'est plus l'avenir ra-
dieux du tennis, mais son présent
incandescent.

"C'est quelque chose dont je
rêvais depuis enfant, j'ai travaillé
très, très dur pour y arriver, c'est
difficile de trouver les mots, je res-
sens beaucoup d'émotions", a réagi
l'Espagnol avant de soulever sa
coupe.

Quelques instants plus tôt, ses
tennis avaient crissé sur le ciment
du court Arthur-Ashe, en freinant
brutalement sa course, libéré par

l'ultime faute directe de Casper
Ruud. Vainqueur 6-4, 2-6, 7-6
(7/1), 6-3, il s'est alors effondré au
sol sur le dos, les bras en croix.

Très vite, il a posé ses mains
sur sa bouille d'encore adolescent,
en proie à la plus belle émotion de
sa jeune carrière, le sourire embué
de larmes. "J'ai pensé à ma maman
et à mon grand-père. A beaucoup
d'autres membres de ma famille
qui n'ont pas pu venir", a-t-il
confié, après avoir grimpé dans les
tribunes pour des effusions de
joies lacrymales avec son père, un
de ses trois frères et son coach
Juan Carlos Ferrero.

Voilà le gamin d'El Palmar,
près de Murcie, sur le toit du
monde tennistique, à exactement

19 ans, 4 mois et 6 jours - bien plus
rapidement que l'Australien Lley-
ton Hewitt (20 ans, 8 mois et 26
jours) à son accession au sommet
il y a 21 ans -, succédant au Russe
Daniil Medvedev, autant au palma-
rès de l'US Open que sur le trône
tant convoité.

"Felicitations pour ton pre-
mier titre du Grand Chelem et
pour ta place de N.1 qui est l'abou-
tissement de ta première grande
saison, je suis persuadé qu'il y en
aura beaucoup d'autres!", a tweeté
son glorieux aîné Rafael Nadal.

Ces derniers mois, Alcaraz ré-
pétait à l'envi son rêve d'enfant.
Celui de s'installer d'abord au som-
met de la hiérarchie mondiale,
avant même d'inscrire son nom au

palmarès d'un Grand Chelem.
Ce sera finalement l'inverse à

quelques heures près. Il a d'abord
été titré aux dépens de Ruud, qui
pouvait comme lui faire coup dou-
ble à Flushing Meadows et est son
dauphin à la publication du classe-
ment ATP.

C'est au bout d'un bras de fer
souvent serré, parfois illuminé de
points somptueux, conclu en 3h20
que "Carlitos" est venu à bout du
"Ruuuuud" (comme l'encouragent
ses fans) Norvégien, loin d'avoir
démérité pour sa deuxième finale
de Grand Chelem de la saison.

Le tout, sous les yeux de l'hu-
moriste Jerry Seinfeld, du rockeur
Jon Bon Jovi ou encore de la pa-
pesse de la mode Anna Wintour,
qui s'était déplacée pour assister à
la dernière danse de "Queen" Se-
rena Williams en première semaine
et ne pouvait manifestement pas
rater l'avènement d'un nouveau
"Rey" en vogue.

Impuissant début juin à Ro-
land-Garros face à Rafael Nadal,
Ruud a longtemps tenu tête à Al-
caraz, au point de pouvoir nourrir
quelques regrets, après deux balles
de set manquées à 6-5 au troisième
set.

Sursitaire, l'Ibère-rapide aurait
pu aborder le tie-break la main
tremblante, lui qui avait perdu les
quatre qu'il avait disputés durant ce
tournoi. C'est au contraire le Nor-
végien qui a craqué en commettant
de soudaines fautes directes.

Sur quoi, l'Espagnol a fini le

travail, en resserrant son jeu, sup-
primant notamment ces trop nom-
breuses amorties infructueuses,
comme s'il fut un moment prison-
nier de l'enjeu.

Cette finale parachève un
tournoi ébouriffant pour le roc Al-
caraz, devenu le finaliste ayant
passé le plus de temps sur le court
durant un Grand Chelem avec un
total de 23h40. Le précédent re-
cord était détenu par le Sud-Afri-
cain Kevin Anderson lorsqu'il avait
perdu en finale à Wimbledon en
2018 (23h20).

Sa trajectoire n'en reste pas
moins météorique et le place déjà
dans la stratosphère du tennis, à
l'heure où Nadal (36 ans), déten-
teur du record de titres majeurs
(22), doit faire avec de récurrents
problèmes physiques et a l'esprit
tourné vers une paternité immi-
nente, et où la retraite de Roger Fe-
derer, qui n'a plus joué en tournoi
depuis Wimbledon-2021, n'a ja-
mais paru aussi proche.

Du Big 3, seul Novak Djoko-
vic (35 ans) n'a pas dit son dernier
mot et sera sans aucun doute en-
core candidat aux principaux titres
et à la place de N.1 mondial. Et il
sera aussi excitant de voir com-
ment Alcaraz assumera son nou-
veau statut face à lui, aux autres
représentants de la nouvelle vague
(Ruud, Jannick Sinner, Frances
Tiafoe, Nick Kyrgios...), sans ou-
blier les Medvedev, Zverev et Tsit-
sipas indésireux d'être la
génération sacrifiée.

Sans Benzema, le Real dompte Majorque
et reprend la tête de la Liga

Le match de Ligue des champions entre les Glas-
gow Rangers et Naples (2e journée) est décalé
de mardi à mercredi en raison de contraintes lo-

gistiques liées au décès de la reine Elizabeth II, a an-
noncé dimanche l'UEFA.

La décision de reporter cette affiche du groupe
A de 24 heures -c'est-à-dire à mercredi 21h00 (heure
de Paris, GMT+2)- a été prise "en raison des
contraintes sévères en matière de ressources policières
et d'organisation liées (...) au deuil national" après le
décès de la reine, a expliqué l'instance européenne dans
un communiqué.

Pour les mêmes raisons, les supporters de Naples
ne pourront pas assister à la rencontre, a ajouté
l'UEFA, relevant que dans un souci d'équité, ceux des
Rangers ne pourront également pas se rendre en Italie
lors du match retour, le 26 octobre.

"L'UEFA exhorte les supporters" des deux clubs
"à respecter ces circonstances exceptionnelles" et à ne
pas effectuer ces déplacements.

Elizabeth II est décédée jeudi au château de Bal-
moral, en Ecosse, et sa dépouille devait être transpor-
tée dimanche à Edimbourg, avant de rejoindre
Londres, mobilisant fortement la police écossaise.

A la suite du décès de la monarque de 96 ans, l'en-
semble des matchs du championnat d'Ecosse prévus
ce week-end, tout comme ceux du championnat d'An-
gleterre, ont été reportés sine die.

Dimanche, dans un communiqué distinct, le club
des Rangers a de son côté indiqué "reconnaître le dés-
agrément causé par ce changement" de programma-
tion de son premier match de Ligue des champions à
domicile, et présenté ses excuses. Il a assuré que les dé-
tenteurs de billets dans l'incapacité d'assister à la ren-
contre mercredi seraient remboursés.

Le club écossais a mal débuté sa campagne en
C1, avec une défaite 4-0 mercredi dernier sur le terrain
de l'Ajax Amsterdam.

Glasgow Rangers-Naples reporté de
24h à la suite du décès d'Elizabeth II

Sport

Programme
Ci-dessous le programme des matches

de mardi comptant pour le seconde journée
de la phase de poules de la Ligue des cham-
pions :
17h45
Plzen-Inter
Sporting-Tottenham
20h00
Bayer Leverkusen-Atletico Madrid
Bayern Munich-FC.Barcelone
FC.Porto-Club Brugge KV
Liverpool-Ajax
O.Marseille-Eintracht Frackfort


